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Les résultats des réformes de la politique de l’emploi en Algérie sont palpables, ont affirmé hier les participants à une journée parlementaire sur la politique  
de l’emploi en Algérie. Chiffres à l’appui, ils ont rappelé que des centaines de milliers de postes de travail ont été créés grâce à une politique volontariste  

et à une stratégie tendant à renforcer le tissu économique.

 
 
 

 
 
 

LUTTE CONTRE LE COLONIALISME 

.PAGE 4 .PAGE 8

26e SALON BATIMATEC  

Le produit 
national de 
plus en plus 

compétitif 

Laâgab  
rappelle le rôle 

de la presse 
algérienne

GOUDJIL  
AU PRÉSIDENT  

DE L’ASSEMBLÉE 
NATIONALE DU CONGO 

«L’ALGÉRIE  
ACCORDE  

LA PRIORITÉ  
AUX PAYS  

AFRICAINS»

.LIRE EN PAGE 3

P
h

 :
 S

lim
èn

e 
S

. 
A

.



Les manuscrits, photographies ou tout autre document et illustration adressés ou remis à la Rédaction ne sont pas rendus et ne peuvent faire l’objet d’une réclamation.

HORIZONS 
 SUR INTERNET : 

https://www.horizons.dz

REDACTION ADMINISTRATION  
20, rue de la Liberté - Alger 

Tél. : (023) 50.21.14 / 50.21.13 / 50.21.12 
Téléfax : (023) 50.21.17 / 50.21.23 

BUREAU DE TIZI OUZOU : Cité GENISIDER 600 Logts Bt 7 n°12 Nouvelle ville — Tél. : 026 21 28 28 — Pour votre publicité, s’adresser à : l’Entreprise Nationale de Communication, d’Edition et 
de Publicité : Agence ANEP 01, Avenue Pasteur, Alger — Téléphone : 020.05.20.91/020.05.10.42 — Fax : 020.05.11.48/020.05.13.45 — 020.05.13.77 — E-mail : agence.régie@anep.com.dz 
programmation.régie@anep.com.dz — agence.oran@anep.com.dz — agence.annaba@anep.com.dz — agence.ouargla@anep.com.dz — agence.constantine@anep.com.dz  
HORIZONS 20, rue de la Liberté Alger Tél : 023 50 21 12 — IMPRESSION : Centre : S.I.A. — Est : S.I.E. — Ouest : S.I.O. — Sud: S.I.A. Unité Ouargla Fax : 029 76 38 82 — DIFFUSION - 
HORIZONS— Tél : 021 73 59 69 — MPS : Oran : 041 53 81 19 - 07 71 98 39 04 — EURL KDP : Constantine : 031 92 92 16 — Tirage de l’édition d’hier : 12000 exemplaires 

Quotidien d’information  
édité par la SPA HORIZONS  

au capital social de 160.000.000,00 DA 

PRÉSIDENTE-DIRECTRICE GÉNÉRALE  
DIRECTRICE DE LA PUBLICATION 

NADIA KERRAZ

2 ALGÉRIEACTUALITÉS
www.horizons.dz HORIZONS •  Mardi 7 Mai 2024

GOUDJIL AU PRÉSIDENT DE L’ASSEMBLÉE NATIONALE DE LA RÉPUBLIQUE DU CONGO 
 

«L’Algérie accorde la priorité 
aux pays africains» 

LE PRÉSIDENT DU CONSEIL DE LA 
NATION, Salah Goudjil, a reçu, hier, à 

Alger, le président de l’Assemblée 
nationale de la République du Congo, 

Isidore Mvouba, avec lequel il a 
examiné l’état et les perspectives 

des relations historiques entre les 
deux pays, a indiqué un communiqué 

du Conseil. 
 
 

L
a rencontre, tenue au siège du 
Conseil, a permis de «passer en revue 
l’état et les perspectives des relations 
historiques entre l’Algérie et le 
Congo, qui partagent l’espace afri-
cain avec ses particularités et ses 
défis, et les moyens de les promou-
voir et de les renforcer dans le 

domaine parlementaire à travers l’intensifica-
tion de la coopération et de la coordination 
entre les représentants des deux peuples amis 
conformément aux orientations des dirigeants 
et des gouvernements des deux pays», précise 
le communiqué. A cette occasion, les deux par-
ties ont évoqué «l’actualité africaine sur les 
plans politique, économique, sécuritaire et de 
développement, et échangé les vues sur de 
nombreuses questions régionales et internatio-
nales d’intérêt commun». Goudjil a salué les 
relations «d’amitié solides qui lient l’Algérie 
et le Congo». Le président du Conseil a appelé 
à rapprocher davantage les deux pays et à ren-
forcer la concertation pour un partenariat fruc-
tueux dans tous les domaines. Il a souligné à 
cet égard que tout «rapprochement entre les 

Africains est un rempart contre les plans et les 
complots qui épuisent leurs richesses», et 
contribue à l’instauration de la paix, de la 
sécurité et de la stabilité face aux défis interna-
tionaux croissants que connaît le monde et à 
leurs graves répercussions sur la sécurité ali-
mentaire des peuples africains. Il a également 
appelé à «une coopération fructueuse entre 
l’Algérie et le Congo dans tous les domaines», 
mettant en avant «le climat favorable aux 
investissements dans l’Algérie nouvelle».  
Dans le même sillage, Goudjil a mis en avant 

«la priorité que l’Algérie accorde aux pays 
africains pour leur relance économique et leur 
participation à toutes les initiatives et tous les 
mécanismes internationaux et africains liés au 
développement durable sur le continent». 
Abordant les questions internationales, 
Goudjil a réaffirmé «la position ferme de 
l’Algérie en faveur de la cause palestinienne et 
son soutien au droit du peuple palestinien à la 
résistance jusqu’à l’établissement de son Etat 
indépendant avec El Qods pour capitale», sou-
lignant que «les expériences des Africains 

avec l’esclavage et le pillage des terres doivent 
pousser les pays du continent à rejeter la colo-
nisation où qu’elle soit et à soutenir les droits 
des peuples à la liberté, à la souveraineté et à 
une vie décente». Dans ce contexte, il a plaidé 
pour «l’adoption de positions africaines claires 
et unifiées vis-à-vis de la cause sahraouie 
juste, en œuvrant en faveur de la décolonisa-
tion à travers le soutien au droit du peuple sah-
raoui à l’autodétermination et à l’indépendan-
ce». 

PROMOUVOIR DAVANTAGE  
LES RELATIONS BILATÉRALES 

De son côté, le président de l’Assemblée 
nationale de la République du Congo s’est dit 
heureux de visiter l’Algérie, exprimant «son 
admiration pour le progrès et le changement à 
tous les niveaux que connaît l’Algérie nouvel-
le». Isidore Mvouba a souhaité la promotion 
des relations bilatérales notamment dans les 
volets économique et commercial, et ce à tra-
vers le renforcement des échanges, la facilita-
tion de la circulation des individus et l’ouver-
ture de la ligne aérienne directe entre Alger et 
Brazzaville. Mvouba a également affirmé «la 
volonté de son pays d’intensifier les expertises 
et les expériences dans les domaines de l’éner-
gie et des hydrocarbures». 

Les deux parties ont convenu de «renforcer 
la coopération interparlementaire entre 
l’Algérie et le Congo, d’intensifier les visites 
et les échanges d’expertises, de relancer les 
groupes d’amitié, en sus de coordonner les 
positions des instances législatives dans les tri-
bunes parlementaires, au mieux des intérêts 
communs des deux pays et de tous les 
Africains», conclut le communiqué.

ATTAF REÇOIT LE PRÉSIDENT 
DE L’ASSEMBLÉE DU CONGO 
 

Renforcer les  
relations bilatérales 

Le ministre des Affaires étrangères et de la 
Communauté nationale à l’étranger, Ahmed 

Attaf a reçu, hier au siège du ministère, le prési-
dent de l’Assemblée nationale de la République 
du Congo, Isidore Mvouba, a indiqué un commu-
niqué du ministère. La rencontre a été l’occasion 
«de passer en revue l’état des relations de frater-
nité et de coopération qui lient l’Algérie et la 
République du Congo et les perspectives de leur 
renforcement, notamment dans le cadre de l’acti-
vation du rôle de la diplomatie parlementaire qui 
constitue un pilier essentiel du renforcement du 
rapprochement et de la convergence entre les 
deux pays», précise la même source. Les deux 
parties ont salué «le caractère exceptionnel de ces 
relations ancrées dans l’histoire des deux pays, 
lesquelles jouissent d’une attention particulière de 
la part du président de la République, 
Abdelmadjid Tebboune, et de son frère le prési-
dent Denis Sassou Nguesso». «L’engagement 
commun des dirigeants des deux pays envers le 
continent africain et leur souci permanent de 
contribuer activement et efficacement à la mobili-
sation du soutien nécessaire pour relever les défis 
auxquels sont confrontés les Etats et les peuples 
africains dans tous les domaines et à tous les 
niveaux» ont également été soulignés.

BOUGHALI S’ENTRETIENT AVEC ISIDORE MVOUBA 
  

Soutien au droit du peuple sahraoui à l’autodétermination
Le président de l’Assemblée populaire nationale (APN), Brahim 

Boughali a reçu, hier à Alger, le président de l’Assemblée nationale 
de la République du Congo, Isidore Mvouba et la délégation l’accom-
pagnant. Lors de ces entretiens, Boughali a salué «le niveau des rela-
tions historiques liant les deux pays, appelant à davantage de commu-
nication entre les deux groupes d’amitié parlementaires qui jouent un 
rôle important dans la promotion du niveau de coopération entre les 
deux pays».  Le président de l’APN a affirmé que «l’Algérie aspire à 
renforcer ses relations avec la République du Congo, notamment sur 
le plan économique». Evoquant les questions internationales, 
Boughali a indiqué que «ce que subissent les Palestiniens restera une 
marque d’infamie dans la conscience de l’humanité», notant que 
l’Algérie déploie de grands efforts pour protéger le peuple palestinien 
du génocide et des déplacements forcés et condamne «fermement» 
l’occupation sioniste en appelant à mettre fin à l’agression contre le 
peuple palestinien. Sur la question sahraouie, Boughali a rappelé que 
cette cause «est toujours inscrite aux Nations unies en tant que ques-
tion de décolonisation», ajoutant que «l’Algérie œuvre en faveur du 
droit du peuple sahraoui à l’autodétermination conformément aux 
résolutions onusiennes». Le président de l’APN a souligné que «les 
tensions observées tant au niveau régional qu’international, en parti-
culier en Libye et dans les pays du Sahel, ainsi que les défis qui en 
découlent, imposent aux deux pays d’adopter des approches com-
munes basées sur le principe de destin commun». Pour sa part, le pré-
sident du Parlement congolais a salué «la dynamique qui caractérise 
les relations entre les deux pays», soulignant que sa visite en Algérie 

vise à les renforcer, partant de la coordination des positions entre les 
parlementaires des deux pays dans différents fora, pour défendre les 
causes qui intéressent les deux pays, à l’instar de la cause palestinien-
ne et le soutien au droit du peuple sahraoui à l’autodétermination. Il a 
ajouté que «compte tenu de son poids historique, régional et diploma-
tique, l’Algérie restera la destination de choix pour les Africains qui 
considèrent ce pays comme leur deuxième pays en raison de son 
ancrage profond en Afrique, un ancrage naturel qui doit être renforcé 
et consolidé».

Un protocole-cadre de coopération parlementaire a été signé, hier à Alger, entre 
l’Assemblée populaire nationale (APN) et l’Assemblée nationale de la République 

du Congo, a indiqué un communiqué de l’APN. Ce protocole a été signé par le président 
de l’APN, Brahim Boughali, et le président de l’Assemblée nationale de la République du 

Congo, Isidore Mvouba, a précisé le communiqué. «Les délégations parlementaires 
peuvent, à travers ce protocole, échanger des documents et des textes juridiques en 

vigueur dans les deux pays, co-organiser des forums, des sessions de formation et des 
conférences et tenir des rencontres régulières entre les présidents des deux Assemblées ou 

les délégations participant aux différents fora». Il s’agit également «de procéder, 
régulièrement, à un échange de vues autour des grandes questions sur la scène 

internationale ainsi que les meilleures pratiques sur la gestion administrative, technique et 
financière entre les deux groupes parlementaires d’amitié». 

Signature d’un protocole-cadre de coopération parlementaire
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LES RÉSULTATS DES 
RÉFORMES DE LA POLITIQUE 

DE L’EMPLOI EN ALGÉRIE  
sont désormais palpables, 

ont affirmé hier les 
participants à une journée 

parlementaire sur la 
politique de l’emploi 

en Algérie. 
 
 

L
a  journée parlementaire a 
porté sur un sujet impor-
tant, à savoir «la réalité de 
la politique de l’emploi en 
Algérie». Lors de cette ren-
contre à laquelle a pris part 
le conseiller du président 
de la République chargé 

des affaires politiques et des rela-
tions avec la jeunesse, la société 
civile et les partis politiques, 
Mohamed-Chafik Mesbah, et des 
membres du gouvernement, le prési-
dent de l’Assemblée populaire 
nationale (APN), Brahim Boughali, 
a affirmé dans une allocution de cir-
constance que le thème de cette ren-
contre représente une opportunité 
pour évaluer les acquis obtenus 
grâce à la politique de l’emploi au 
cours des dernières années.  

Cette initiative, enchaîne-t-il, 
s’inscrit dans le cadre de la stratégie 
globale de développement de 
l’Algérie visant à assurer une vie 
décente au citoyen, en lui offrant des 
opportunités d’emploi. Boughali a 
tenu à rappeler que dans le cadre de 
la mise en œuvre des engagements 
pris par le président de la 
République, l’Algérie s’est appuyée 
sur des programmes d’emploi mul-
tiples et diversifiés avec des for-
mules différentes, lesquels ont sti-
mulé la création d’entreprises et le 
lancement de projets innovants, qui 
ont fourni des opportunités d’emploi 
à des milliers de jeunes. Il a signalé 
que cette politique a porté ses fruits. 
Le président de l’APN relève que 
l’expérience algérienne est pionniè-
re dans le domaine de l’emploi, en 
général, et de l’emploi des jeunes, en 
particulier, car elle a adopté des 
plans basés sur la diversification 
économique, la libre initiative et la 
stabilité de l’emploi.  
«L’amélioration du climat des 
affaires et des investissements résul-
te d’une approche basée sur la trans-
parence, la lutte contre la corruption 
et la moralisation de la vie publique. 
Le tout dans le cadre d’une politique 
sociale qui sauvegarde les droits du 
citoyen et lui garantit les moyens 
d’une vie décente. Cela a été claire-
ment démontré dans le discours du 

président de la République à l’occa-
sion de la Fête de travailleurs, dans 
lequel il a souligné le respect des 
principaux acquis et l’importance de 
les renforcer», a soutenu Boughali 
qui a salué le vaste processus visant 
à lever le gel sur des centaines de 
projets d’investissement. «Malgré 
les défis rencontrés notamment 
durant la crise sanitaire et écono-
mique, l’Algérie a pu surmonter 
cette épreuve grâce à la politique 
rationnelle et sage adoptée par le 
chef de l’Etat , a-t-il jugé. 

 

DISPOSITIF D’AIDE À L’INSERTION 
PROFESSIONNELLE : 

325.074 JEUNES BÉNÉFICIAIRES    
Pour sa part, le ministre du 

Travail, de l’Emploi et de la Sécurité 
sociale, Fayçal Bentaleb, a mis en 
avant, chiffres à l’appui, les efforts 
consentis dans le domaine de la pro-
motion de l’emploi. Il a rappelé les 
décisions annoncées par le président 
de la République à la Maison du 
peuple en faveur des travailleurs et 
des retraités. De son avis, ces déci-
sions renforceront le pouvoir 
d’achat des fonctionnaires qui ont, 
au cours des cinq dernières années, 
bénéficié d’augmentations succes-
sives des salaires de l’ordre de 47%, 
et des retraités dont les pensions et 
allocations ont été revalorisées à 
hauteur de 33% en 2023.  

Le ministre a noté qu’en parallè-
le, d’autres mesures ont été prises 
par l’entremise d’un ensemble de 

textes législatifs et réglementaires, 
notamment ceux encadrant l’inves-
tissement, l’immobilier économique 
outre  les décisions  opérationnelles 
liées à la facilitation et à la promo-
tion de l’acte d’investissement. A cet 
égard, il n’a pas manqué de saluer 
les projets majeurs et structurants 
dans lesquels l’Etat s’est engagé 
depuis 2020, qui constituent une 
base pour créer des activités écono-
miques, accroître les opportunités de 
travail et intensifier le tissu écono-
mique à moyen et long terme. 
Bentaleb a rappelé, dans ce sillage, 
que le gouvernement avait travaillé  
depuis 2020 à l’intégration de tous 
les bénéficiaires des organismes 
publics d’insertion professionnelle 
et sociale, à la création d’un système 
d’allocation chômage, à l’introduc-
tion du droit au congé pour créer une 
entreprise, à l’élaboration d’un cadre 
pour la création et le financement 
d’incubateurs et d’accélérateurs et le 
développement de nouveaux méca-
nismes de financement des projets 
émergents. 

Il a fait savoir qu’au cours des 
cinq dernières années, l’emploi 
public a connu un renforcement 
conséquent, puisque 325.074 jeunes 
ont bénéficié du dispositif d’aide à 
l’insertion professionnelle. Pas seu-
lement, les contrats du dispositif 
d’activités d’insertion sociale ont été 
transformés en contrats à durée indé-
terminée au profit de 175.737 béné-

ficiaires, en plus de l’intégration de 
62.000 professeurs contractuels et 
de plus de 8.000 doctorants et déten-
teurs de master. Ce processus a éga-
lement permis de renforcer les éta-
blissements publics, notamment les 
départements et institutions, avec 
plus de 570.000 employés et assis-
tants, sans compter les concours de 
recrutement pour les autres secteurs 
ministériels. 

Par ailleurs, poursuit le ministre, 
le secteur économique a connu une 
dynamique croissante au cours des 
cinq dernières années, ce qui a per-
mis d’augmenter le nombre d’inté-
grations professionnelles au niveau 
des entreprises de 53% en 2023 en 
comparaison avec 2020, et une aug-
mentation de 27% en 2023 par rap-
port à 2022. Le premier trimestre 
2024 a également connu une aug-
mentation significative par rapport à 
la même période de l’année écoulée 
de l’ordre d’environ 35%. Selon lui, 
ces données démontrent l’existence 
d’un réel dynamisme économique 
résultant des réformes initiées par le 
chef de l’Etat, et cela se reflète dans 
le nombre d’institutions impliquées 
dans la sécurité sociale et dans le 
nombre d’assurés actifs.  

Dans le cadre de l’encourage-
ment des salariés, Bentaleb a rappelé 
que la Caisse nationale d’assurance 
chômage prend des mesures d’inci-
tation financière visant à créer et à 
maintenir des emplois. D’ailleurs, 

souligne-t-il, ces mesures ont profité 
à 1.093.777 de travailleurs. 
En application des instructions du 
président de la République, il a été 
décidé de mettre en place un dispo-
sitif d’allocation chômage qui vise à 
garantir une ressource financière aux 
demandeurs d’emploi. Ce dispositif 
a profité à 2.008.354 de bénéfi-
ciaires au cours du mois écoulé alors 
que 435.475 bénéficiaires ont été 
orientés vers des offres d’emploi et 
368.322 à la formation depuis 
octobre 2022 à ce jour.  

En outre, 163.083 bénéficiaires 
ont suivi une formation de courte 
durée pour  améliorer leurs chances 
d’obtenir un emploi. «La politique 
nationale ne se limite pas à placer les 
demandeurs d’emploi dans des 
postes permanents, mais cherche 
plutôt à fournir une main-d’œuvre 
qualifiée et à répondre aux besoins 
de l’économie nationale», a soutenu 
le ministre. 

 

5.600 EMPLOIS CRÉÉS DANS 
LE SECTEUR DE L’ÉNERGIE EN 2023  

Le ministre de l’Energie et des 
Mines, Mohamed Arkab, a présenté, 
pour sa part, la stratégie du secteur, 
qui compte «près de 298.000 fonc-
tionnaires», soulignant la contribu-
tion de ce secteur à «la promotion de 
la politique nationale de l’emploi 
axée principalement sur la création 
d’emplois permanents». 

Arkab a soutenu que la politique 
de l’emploi qui figure parmi les 
priorités du secteur de l’énergie et 
des mines, a permis la création de 
plus de 5.600 postes d’emploi 
directs. Dans ce sillage, le ministre a 
affirmé que cette stratégie repose sur 
des procédures réglementaires et à 
des lois afin d’assurer une gestion 
transparente et rigoureuse et de faci-
liter l’insertion des demandeurs 
d’emploi dans la vie professionnelle. 
Il a expliqué que les institutions éco-
nomiques publiques affiliées au sec-
teur contribuent au développement 
de programmes de formation spécia-
lisés pour qualifier les jeunes et leur 
fournir les connaissances néces-
saires pour travailler dans ce secteur 
vital, renforçant la coopération avec 
les établissements d’enseignement 
et les universités pour développer 
des programmes éducatifs spéciali-
sés.  

Conscientes de l’importance de 
l’élément humain, les entreprises du 
secteur, comme les groupes 
Sonatrach, Sonelgaz et Sonarem, ont 
décidé de revoir leur organisation 
pour améliorer leurs performances 
opérationnelles et financières.  

n Aya Malak

JOURNÉE PARLEMENTAIRE SUR LA POLITIQUE DE L’EMPLOI EN ALGÉRIE 
 

Les décisions du chef de l’État 
portent leurs fruits

Le ministre de l’Intérieur, des Collectivités locales et de 
l’Aménagement du territoire, Brahim Merad, a souligné hier 

à Khenchela, que tous les projets lancés dans cette wilaya per-
mettront une meilleure prise en charge des attentes du citoyen et 
une relance effective de l’économie locale. Lors de sa visite de 
travail et d’inspection, consacrée notamment au suivi des projets 
vitaux et structurels inscrits au titre du programme de dévelop-
pement complémentaire décidé par le président de la 
République au profit de cette collectivité, le ministre a inspecté 
une filiale appartenant au groupe Cosider Agro, commune de 
Babar où il a reçu des explications sur les activités agricoles dis-
ponibles dans cette exploitation. Merad a souligné que cet inves-
tissement entre dans le cadre de la politique des pouvoirs publics 
visant la diversification de l’économie nationale, avant de saluer 
le niveau de rentabilité auquel est parvenu ce groupe, notam-
ment dans la production des céréales, légumineuses, l’élevage 
bovin et l’aquaculture. Le ministre a, par ailleurs, insisté sur le  
désenclavement effectif de cette wilaya en renforçant son réseau 
routier, pour une une meilleure ouverture économique sur les 
régions de Biskra, Tébessa, El Oued et le Grand sud. Dans le 

sillage de promotion des investissements agricoles, il a fait 
savoir que cette démarche initiée par le président de la 
République est de nature à permettre à Khenchela de devenir un 
véritable pôle de production agricole à l’échelle nationale. Dans 
la commune d’El Hamma, le ministre a inspecté le projet de réa-
lisation d’une voie ferrée reliant Khenchela à la commune d’Aïn 
Beïda (Oum El Bouaghi), sur une distance de 51 km. Ce projet 
permettra de faciliter la circulation des citoyens entre les 
wilayas, le transport des produits agricoles et de relier la wilaya 
au réseau ferroviaire, outre les opportunités d’emploi attendues, 
a-t-il estimé. En se rendant à l’université Abbès-Laghrour,  
Merad a inspecté la maison de l’intelligence artificielle. Après 
avoir écouté les explications du recteur sur la première promo-
tion dédiée à cette spécialité, Merad est revenu sur l’importance 
qu’accordent les hautes autorités du pays à la numérisation, à 
travers notamment l’intégration de tous les outils et technolo-
gies modernes et l’implication des start-up dans l’amélioration 
de la qualité des services publics. En réponse à l’émergence des 
risques cybernétiques, il a plaidé pour davantage de veille et 
d’anticipation permettant un usage sécurisé des nouvelles tech-

nologies et par l’intensification des efforts de tous les acteurs 
afin de contenir ce type de risque. Après avoir inspecté le projet 
de dédoublement de la voie reliant la commune Ensigha à 
Babar, le ministre a visité le site dédié à la réhabilitation du pro-
jet de barrage vert, appelant les différents services locaux à ren-
forcer le niveau de prévention des feux de forêt. A cette occa-
sion, il a insisté sur la coordination avec les différents dispositifs 
d’intervention, notamment les services de la Protection civile, la 
Sûreté nationale ... Et d’impliquer aussi, fait-il observer, les 
citoyens habitant les zones à risque pour contenir les incendies 
de forêt et assurer un niveau de veille élevé face à ce risque 
majeur, outre la mobilisation de tous les moyens humains et 
matériels. Le ministre n’a pas manqué de mettre en avant le 
niveau important d’avancement du programme de développe-
ment complémentaire, dont certains projets sont entièrement 
finalisés à l’instar de la ligne ferroviaire Khenchela-Aïn Beïda 
et d’autres qui connaissent une cadence de travaux appréciable. 
«Tous ces projets auront un impact significatif sur le développe-
ment socioéconomique de Khenchela», a noté Brahim Merad. 

n Hanny T. 

PROGRAMME DE DÉVELOPPEMENT COMPLÉMENTAIRE DE KHENCHELA  

«Un impact considérable sur l’économie locale», affirme Merad 
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Benmbarek salue le rôle 
des médias nationaux  
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I
ntervenant à l’ouverture du colloque natio-
nal placé sous le thème «La presse et les 
journalistes algériens durant la période 
coloniale 1830-1962», qu’abrite la salle des 
conférences Abou El-Kacem-Sâadallah à 
l’université Chahid Hamma-Lakhdar d’El-
Oued, M. Laâgab a mis en avant l’impor-
tance d’engager des recherches en histoire 

de l’élite et des hommes de la presse ayant milité 
avec le mot pour l’éveil de la conscience sur l’obli-
gation de la lutte contre le colonialisme. 

Le ministre a préconisé «la nécessaire mise au 
point d’un programme d’études et de recherches 
académiques pour faire la lumière sur la vie et les 
œuvres des héros de la presse qui ont vécu la 
période coloniale de l’Algérie, notamment la glo-
rieuse guerre de libération», car, a-t-il soutenu, «le 
journaliste de cette période était un intellectuel 
conscient de son rôle d’informer et de mobiliser 
les citoyens à agir pour le recouvrement de l’indé-

pendance et la souveraineté nationale». Mettant à 
profit cette rencontre, le ministre de la 
Communication a présidé une cérémonie en l’hon-
neur des figures journalistiques ayant marqué la 
gloire de la presse algérienne durant la période 
coloniale et la période postindépendance, à l’instar 
d’Ammar Talbi, de Mohamed Larbi Zebiri et de 
Mahieddine Amimour. Il a, par la même occasion, 
visité une exposition de photographies et de jour-
naux de la période coloniale, avant de prendre 
connaissance d’un studio d’audiovisuel à l’univer-
sité Chahid Hamma-Lakhdar d’El-Oued. 

Initiée par la faculté des sciences humaines et 
sociales de l’Université d’El-Oued, sous l’égide du 
ministère de la Communication, et avec le 
concours du laboratoire de recherches en histoire 
socio-économique d’Algérie, cette rencontre se 
déroule, deux jours durant, en présence d’un aréo-
page d’académiciens, universitaires et des 
hommes du secteur de la communication. 

Le Secrétaire général du Parti du Front de libé-
ration nationale (FLN), Abdelkrim 

Benmbarek a salué, hier à Alger, le saut qualita-
tif réalisé par les médias nationaux, ainsi que 
leur rôle dans la lutte contre les plans hostiles 
ciblant le pays. Dans une allocution lors d’une 
journée d’études sur «Le paysage médiatique en 
Algérie : enjeux et séfis», organisée à l’occasion 
de la Journée mondiale de la liberté de la presse, 
en présence du conseiller du président de la 
République, chargé des affaires politiques et des 
relations avec la jeunesse, la société civile et les 
partis politiques, Mohamed-Chafik Mesbah, le 
SG du FLN a précisé que l’Algérie «a réalisé un 
saut qualitatif dans le domaine médiatique et a 
mis à la disposition de ce secteur tous les 
moyens nécessaires pour lui permettre de jouer 
un rôle important dans la lutte contre les plans 
hostiles qui ciblent la sécurité et la stabilité du 
pays». Benmbarek a souligné, dans ce cadre, que 
les efforts des médias nationaux «sont aujour-
d’hui en phase avec le changement et le proces-
sus d’édification de l’Algérie nouvelle sous la 
conduite du président de la République, 
Abdelmadjid Tebboune», saluant par là même 
les acquis réalisés, qui traduisent les dispositions 
de la Constitution, ainsi que «le renforcement du 
cadre juridique et organisationnel à travers 

l’adoption de lois importantes en la matière». 
Il a, en outre, affirmé que l’Algérie «se trouve à 
l’avant-garde des pays qui respectent les droits 
de cette noble profession et ne ménagent aucun 
effort pour les promouvoir», dans le but de per-
mettre aux médias de faire face aux risques et 
menaces qui guettent le pays, et contribuer à 
dessiner une image réelle de l’Algérie à l’étran-
ger. Benmbarek a, par ailleurs, dénoncé «la poli-
tique de deux poids, deux mesures» prônée par 
les médias occidentaux et leur partialité dans le 
traitement des événements de l’agression menée 
par l’entité sioniste contre le peuple palestinien 
sans défense, soulignant, à ce propos, «le rôle 
important des médias algériens pour soutenir la 
résistance et mettre à nu les pratiques sionistes». 
L’intervenant a annoncé, à cet égard, la création 
par son parti d’un «Prix des Médias» qui vise à 
«encourager les journalistes à consacrer la liber-
té de la presse et à faire preuve de créativité et 
d’excellence». 

Cette journée d’études qui a débuté par une 
minute de silence à la mémoire des martyrs de la 
profession, a été l’occasion de rendre hommage 
aux journalistes de différentes générations,  
à leur tête les familles de ceux qui ont accompa-
gné la glorieuse Révolution de libération  
nationale.  

Les chefs de la résistance populaire contre le colonialisme 
français, du XIXe siècle, ont fait montre d’une grande maîtri-

se des techniques de propagande, de mobilisation des foules et 
de guerre, ont souligné, hier à Tizi Ouzou les participants à un 
colloque national à distance sur «La politique française dans la 
région de Kabylie». Les universitaires, qui ont animé des 
conférences au premier jour de ce colloque, qui se poursuivra 
aujourd’hui à l’université Mouloud-Mammeri de Tizi Ouzou, 
ont mis en exergue la maîtrise des techniques de mobilisation 
des populations autour d’un idéal commun, celui de lutter 
contre le colonialisme, par les chefs de la résistance de 
l’époque ainsi que leur connaissance des techniques de guerre. 
Mobilisation des citoyens, organisation de la logistique, 
démarches de ralliement de familles et personnalités nationales 
influentes, exploitations des relations extérieures en faveur de 
la cause, politique de dissuasion et représailles contre les alliées 
de l’ennemi, sont entre autres méthodes utilisées par les chefs 
de la résistance et les organisations sociales, notamment les 
comités de village et les zaouïas, pour faire face au colonialis-
me français, ont souligné les intervenants. 

C’est ce qu’a affirmé Mohamed-Mokhtar Zeghar du Centre 
national d’études et de recherches dans l’histoire militaire algé-
rienne qui a présenté une lecture des principes de la propagande 
et de la mobilisation populaire dans le soulèvement 
d’El Mokrani et El Haddad en 1871. Avant le soulèvement, ces 
deux chefs résistants devaient d’abord mobiliser les popula-
tions autour des idéaux de la liberté et de la préservation de la 

patrie et de l’identité nationale. Pour ce faire, El Mokrani a eu 
recours à l’appel au «djihad pour Allah», ce qui a suscité l’ad-
hésion des zaouïas, a-t-il expliqué. D’autres moyens ont été uti-
lisés dans cette démarche de mobilisation par ce chef résistant, 
tels que le recours à la traduction d’articles de journaux français 
parlant des mesures contre les Algériens et offrant des avan-

tages à l’occupant, ainsi que l’exploitation des poèmes dénon-
çant le colonisateur dont celui parlant de la chute d’Alger, exa-
cerbant le sentiment anticolonial, a-t-il noté. A cela s’ajoute la 
recherche de soutien extérieur, El Mokrani ayant écrit des 
lettres à la reine d’Angleterre et au sultan ottoman, selon 
Mohamed-Mokhtar Zeghar, qui a relevé que ce même leader 
n’hésitait pas à faire défiler ses troupes dans les villages pour 
que les populations voient qu’il ne s’agit pas d’«insurgés», 
appellation usitée par la propagande ennemie, mais de résis-
tants bien organisés et armés. «A l’étude des méthodes utilisées 
dans la mobilisation des populations, El Mokrani et El Haddad 
n’avaient rien à envier à ceux qui ont fait les grandes académies 
du domaine de la propagande et de la mobilisation des foules», 
a-t-il dit De son côté, Fatma-Zahra Houtia de l’université 
d’Adrar, qui animé une conférence sous le thème «La résistan-
ce de Cherif Boubaghla 1851-1854) : un symbole de la résistan-
ce populaire contre le colonialisme français», a mis en avant les 
méthodes de lutte contre les troupes coloniales menées par ce 
chef résistant. En fonction de la force dont il disposait, il menait 
des attaques directes et des face-à-face contre l’ennemi ou 
recourait à des attaques surprises et rapides, lorsque les troupes 
ennemies sont plus importantes en nombre et armements. «Cela 
lui a permis d’infliger de lourdes pertes à l’ennemi dans de 
nombreuses batailles», a-t-elle souligné. Les travaux de ce col-
loque ont été  organisés par le département des sciences 
humaines de la faculté des sciences humaine et sociales de 
l’université Mouloud-Mammeri de Tizi-Ouzou.  

LUTTE CONTRE LE COLONIALISME  
 

Laâgab rappelle le rôle 
de la presse algérienne 

LES CHEFS DE LA RÉSISTANCE FACE AU COLONIALISME FRANÇAIS AU XIXe SIÈCLE 
 

Une grande maîtrise des techniques de mobilisation des populations 

COLLOQUE SUR LA GUERRE DE LIBÉRATION 

Les universitaires insistent 
sur les écrits et les témoignages  

 

Les participants à un colloque national ayant pour thème «la vision des acteurs de la 
révolution dans l’édification de l’Etat national algérien», ouvert hier à l’Université 

Djilali-Liabes de Sidi Bel-Abbès, ont mis l’accent sur l’importance de l’étude des 
écrits, des témoignages vivants et des récits émanant des acteurs de la glorieuse révo-
lution du 1er Novembre 1954 et ses évènements, dans le but de les acter et de les intégrer 
dans l’historiographie en lien avec cette séquence de l’histoire nationale. Dans cet ordre 
d’idées, le doyen de la faculté des sciences humaines et sociales du même établisse-
ment universitaire, Kada Lahmar, a affirmé que «les témoignages vivants font partie 
des sources historiographiques en rapport avec les évènements nationaux, estimant 
qu’à ce titre, l’historien est tenu de ne pas négliger ce type de sources (références) et 
qu’il doit, au contraire, notifier et exploiter à bon escient». L’intervenant a, en outre, 
mis en relief l’importance des témoignages enregistrés et écrits dans l’écriture de l’his-
toire de la glorieuse guerre de libération nationale, ainsi qu’à identifier avec exactitude 
les différents visions et points de vue en lien avec des questions d’ordre historique. 
De son côté, le président du colloque, Djebrane Laradj (Université de Sidi Bel-Abbès) 
a déclaré que «l’objet de la recherche sur ce qui a été enregistré comme témoignages 
vivants sur la guerre de libération nationale revêt une importance historique et civilisa-
tionnelle cruciale, car il traite des séquences importantes de l’histoire du pays et met la 
lumière sur nombre de questions et problématiques se rapportant à l’écriture de l’his-
toire». La rencontre de deux jours est organisée à l’initiative de la faculté des sciences 
sociales et humaines de l’Université Djilali-Liabes au cours de laquelle les participants 
aborderont divers axes de réflexion, dont les «dimensions et objectifs de la grande 
révolution de libération nationale à travers la déclaration du 1er Novembre», «les fon-
dements de l’Etat national algérien à travers les résolutions de la révolution», la 
«contribution au projet de la mémoire nationale algérienne et la collecte des témoi-
gnages dans la mise en exergue du rôle des moudjahidine dans l’indépendance», le 
«rôle de la femme durant la Révolution» et les «conceptions du Mouvement national 
pour l’édification de l’Etat algérien». 

LE MINISTRE DE LA COMMUNICATION, Mohamed Laâgab, a souligné, hier depuis la 
wilaya d’El-Oued, que «la presse a accompagné la résistance algérienne contre le 

colonialisme français par les énormes sacrifices consentis pour arracher l’indépen-
dance de notre patrie». 
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 L’AMBASSADEUR DE LA RÉPUBLIQUE DE CORÉE 

«L’Algérie recèle  
un grand potentiel de croissance» 

L’ambassadeur de la 
République de Corée en 

Algérie, You Ki-Jun, a souligné, 
hier à Oran, l’importance du ren-
forcement de la coopération bila-
térale entre son pays et l’Algérie 
dans de nombreux secteurs, 
notamment l’énergie, la technolo-
gie, la pêche et l’enseignement 
supérieur. 

L’ambassadeur a indiqué dans 
une déclaration à la presse, à l’is-
sue d’une conférence prononcée à 
la faculté des langues étrangères 
de l’Université Oran 2, 
Mohamed-Benahmed sous le 
thème : «Le développement de 
l’économie coréenne et les pers-
pectives de renforcement du par-
tenariat économique avec 
l’Algérie», que «l’Algérie et la 
République de Corée entretien-
nent d’excellentes relations, 
notamment avec le développe-

ment d’un partenariat stratégique 
dans plusieurs secteurs, comme 
l’énergie qui est le domaine le 
plus sollicité en matière de coopé-
ration». Il a souligné que de nom-
breuses entreprises coréennes ont 
manifesté un «grand intérêt» pour 
investir en Algérie dans d’autres 

domaines, à l’instar des infra-
structures de base, de la technolo-
gie de pointe et de la pêche, fai-
sant part de sa satisfaction sur les 
perspectives «d’élargissement, 
dans un proche avenir, de la 
coopération basée actuellement 
sur ces domaines et autres, tel 
l’enseignement supérieur». 

Le diplomate a affirmé que 
l’Algérie «recèle un grand poten-
tiel de croissance, compte tenu de 
ses ressources abondantes et de 
son excellent capital humain qui 
suscitent l’intérêt de nombreux 
acteurs économiques à travers le 
monde». Dans ce sillage, il a rap-
pelé que de nombreuses grandes 
entreprises coréennes opèrent 
actuellement sur le marché algé-
rien, alors que le volume des 
échanges commerciaux entre les 
deux pays a atteint 3,4 milliards 
de dollars. 

I
brahim Fathi a exprimé la volonté de la 
Sonarem à contribuer pleinement à la 
renaissance du secteur minier, à travers 
le lancement de mégaprojets structu-
rants et de projets relatifs à la transfor-
mation et à la valorisation des produits 
miniers. Le responsable a évoqué, entre 
autres, le projet du gisement de zinc-

plomb de Tala Hamza-Oued Amizour (Bejaïa), 
l’une des plus grandes réserves mondiales de 
ces métaux stratégiques. Il a rappelé l’inaugu-
ration, en septembre 2023, des usines de ben-
tonite à Maghnia (Tlemcen) et de carbonate de 
calcium à Oggaz (Mascara) d’une capacité de 
production de 100.000 tonnes/an. Il a cité aussi 
la réalisation du projet de phosphate intégré de 
Bled El Hadba, à Tébessa, et bien d’autres à 
même de remettre sur rail le secteur.  

Pour y parvenir, il a fait savoir que la stra-
tégie du groupe se décline en plusieurs axes. 
En plus du lancement de nouveaux mégapro-
jets et la relance de ceux en souffrance, le 
groupe mise sur la prospection, la promotion 

et le développement du transfert technolo-
gique et du savoir-faire, à travers l’encourage-
ment du développement des partenariats, sans 
omettre l’élaboration d’une cartographie des 
sites miniers dans le but de connaître le poten-
tiel existant et identifier les ressources. Le plan 
d’action de l’entreprise consiste également en 

la création de passerelles avec l’Université, 
afin de pouvoir développer la valorisation et la 
transformation des produits miniers. Dans ce 
cadre, il a annoncé la signature déjà de deux 
conventions avec les Universités de Bejaïa et 
d’Annaba. Il a soutenu que notre pays dispose 
des moyens humains, matériels et techniques 

lui permettant de développer l’industrie de 
transformation minière. Autre élément de la 
feuille de route de l’entreprise  : la création 
d’une filiale dédiée exclusivement à la forma-
tion des ressources humaines en métiers des 
mines. Celle-ci prend en charge la formation 
pratique des diplômés des universités et d’ins-
tituts de formation professionnelle. 
Concernant la réalisation d’une ville minière 
autour du gisement de Gara Djebilet et du pro-
jet d’usine de traitement primaire du minerai 
de fer de Gara Djebilet, le responsable a indi-
qué que les choses avancent de belle manière 
et les études sont en phase de finalisation. 
Rappelons que ce dernier s’inscrit dans le 
cadre de la valorisation et de l’exploitation de 
la mine de Gara Djebilet, une des plus grandes  
au monde en termes de réserves avec près de 
3,5 milliards de tonnes de minerai de fer et une 
capacité de production de 2 à 3 millions de 
tonnes/an dans une première étape (2022-
2025), puis de 40 à 50 millions tonnes/an à 
partir de 2026. Le responsable a indiqué que 
l’objectif primordial de l’entreprise est de 
répondre à la demande locale, tout en s’orien-
tant vers les marchés mondiaux en cas d’excé-
dent de production. «Nous sommes sur une 
bonne dynamique. Nous devons continuer à 
travailler. Nous avons besoin de toutes les 
compétences et de toutes les formes d’énergie 
pour relever ce défi de la relance du secteur, 
afin qu’il puisse jouer son rôle dans la crois-
sance économique», a-t-il dit. Selon lui, le pro-
jet de loi régissant les activités minières doit 
être plus attractif pour attirer les investisseurs.  

n Amokrane H.

SECTEUR MINIER  
 

Des mégaprojets réceptionnés 
et d’autres en cours

LA SOCIÉTÉ NATIONALE DE 
RECHERCHES ET D’EXPLOITATION 

MINIÈRES (SONAREM) compte parti-
ciper activement dans la mise en 

œuvre de la politique des pouvoirs 
publics visant la relance économique. 

C’est ce qu’a indiqué Ibrahim Fathi, 
cadre dirigeant au groupe, lors de 

son passage, hier, sur les ondes de la 
Radio nationale.  

SÉMINAIRE SUR LA FORMATION EN GESTION TOURISTIQUE 

Le ministère du Tourisme et de l’Artisanat a 
organisé, hier à Tizi Ouzou, une formation 

destinée aux enseignants et gestionnaires des 
établissements de formation spécialisés dans le 
domaine du tourisme, de l’hôtellerie et de la 
restauration. Cette formation entre dans le 
cadre du Programme algéro-européen d’appui 
à l’inclusion et à l’employabilité des jeunes 
dans le secteur du tourisme et ses chaînes de 
valeur «Jil Siyaha». Il s’agit de renforcer le 
plan de formation et d’actualiser les  pro-
grammes pour atteindre «l’excellence» et favo-
riser «l’innovation, la créativité et l’accès aux 
marchés dans le secteur du tourisme». 

 «Ce programme cible les jeunes deman-
deurs d’emploi et les porteurs de projets âgés 
de 18 à 35 ans, avec une attention particulière 
pour les jeunes femmes et les jeunes personnes 
à besoins spécifiques. Il s’agit de les aider à se 

lancer dans l’entrepreneuriat, la création de 
start-up et la réalisation de leurs idées nova-
trices dans le secteur du tourisme avec toutes 
ses chaînes de valeur, comme les transports, 
l’agriculture, l’hôtellerie, la restauration et l’ar-
tisanat», souligne la sous-directrice de la for-
mation au ministère du Tourisme et de 
l’Artisanat et coordinatrice du séminaire, 
Nassima Hessas-Melbouci. La formation a 
concerné  une soixantaine de personnes acti-
vant dans les institutions publiques relevant du 
ministère et tourne autour de 3 axes qui portent 
sur le projet de pilotage des établissements et 
management de la qualité, des dispositifs de 
formation notamment la qualification et la 
pédagogie et enfin sur l’innovation et le digital 
learning. «S’agissant du premier axe, il vise à 
accompagner les gestionnaires dans leur tâche 
quotidienne et dans la planification à long 

terme. On apprend au gestionnaire d’autres 
procédures et d’autres pratiques dans le suivi 
pédagogique et le suivi financier dans la plani-
fication, etc.», souligne-t-elle. Le deuxième 
axe concerne les formateurs et les gestion-
naires à l’effet de s’imprégner et d’adopter de 
nouvelles pratiques, de nouvelles méthodes et 
de nouvelles approches de formation pour une 
prise en charge des étudiants qui seront les 
véritables professionnels des métiers du touris-
me de demain. Le séminaire animé par des 
compétences locales et étrangères est une ren-
contre pour discuter dans un cadre collaboratif 
des programmes de formation, afin de favori-
ser une compréhension commune des enjeux et 
des orientations stratégiques du secteur du tou-
risme en matière d’évolution des métiers et de 
développement des compétences, et à l’effet 
d’identifier les besoins en compétences des 

professionnels du secteur du tourisme. Ce 
cycle de formation comprend trois séminaires, 
dont le premier a été abrité par l’Ecole nationa-
le supérieure de tourisme d’Alger et un autre 
est prévu à l’Institut national de l’hôtellerie et 
du tourisme de Boussaâda.  

n Rachid Hammoutène

ALGÉRIE-QATAR 
Examen des opportunités 

de partenariat et d’investissement
Le ministre du 

Commerce et de la 
Promotion des expor-
tations, Tayeb 
Zitouni, a reçu, hier à 
Alger, le président du 
conseil d’administra-
tion de la Chambre de 
commerce du Qatar, 
Cheikh Khalifa Bin 
Jassim Al Thani, avec 
lequel il a examiné les moyens de ren-
forcer la coopération économique entre 
l’Algérie et le Qatar et les perspectives 
de consolidation des relations bilaté-
rales dans les différents domaines com-
merciaux. La rencontre qui s’est dérou-
lée au siège du ministère, en présence de 
l’ambassadeur du Qatar en Algérie, 
Abdulaziz Bin Ali Ahmed Al Naama, a 
permis de «passer en revue les opportu-
nités de coopération conjointe dans les 
secteurs de l’exportation et des investis-
sements, de souligner l’importance de 
renforcer les relations commerciales 

entre les deux pays et 
d’échanger les expé-
riences et expertises 
dans les domaines de 
l’économie et du 
commerce», selon un  
communiqué du 
ministère. Zitouni 
s’est félicité, à l’occa-
sion, de «la profon-
deur des relations 

bilatérales exceptionnelles unissant les 
deux pays frères», soulignant «l’impor-
tance des investissements qataris 
concrétisés sur le terrain en Algérie dans 
plusieurs domaines et la nécessité de les 
élargir». De son côté, le président du 
conseil d’administration de la Chambre 
de commerce du Qatar a exprimé «la 
disponibilité de son pays à approfondir 
la coopération, à examiner les opportu-
nités de partenariat et à élargir les inves-
tissements qataris», ajoutant que 
«l’Algérie est un partenaire stratégique 
pour le Qatar», précise la même source.  
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P
résidant une journée d’études sur 
l’importance du Centre national 
des services numériques, au 
Centre international de confé-
rences Abdelatif-Rahal à Alger, 
Mme Benmouloud a souligné que 
le projet qui sera réalisé en parte-
nariat avec le groupe chinois 

Huawei, permettra «d’héberger les données 
nationales en territoire algérien», ce qui contri-
buera «à renforcer la souveraineté numérique 
de notre pays et facilitera l’orientation pro-
gressive vers la réalisation de notre autonomie 
technologique, à travers le renforcement de 
notre produit local». 

La réalisation de ce centre qui intervient 
«en application des orientations du président 
de la République, Abdelmadjid Tebboune, 
visant à atteindre une gouvernance numérique, 
en consécration des principes de transparence, 
d’égalité et de lutte contre la bureaucratie», 
permettra aussi de «rationaliser les dépenses 
publiques, créer un environnement favorable 
au renforcement de l’industrie numérique, 
relancer l’investissement dans ce domaine, et 
contribuer au renforcement du produit local». 
Grace au Centre, premier du genre en Algérie, 
et à travers la plateforme d’interopérabilité des 
systèmes de données qu’il assurera, «il sera 

possible d’échanger des informations et des 
données entre les différents secteurs et réaliser 
un portail numérique interactif unifié avec 

l’introduction, dans une première étape de 40 
services publics, notamment au profit des 
citoyens», ajoute la responsable. Dans le but 

d’améliorer «le transfert du savoir-faire en 
matière de réalisation de ce type de projets à 
haute technologie, le champ a été ouvert aux 
acteurs et partenaires économiques algériens 
impliqués dans la numérisation pour les asso-
cier à la réalisation de certains aspects et leur 
permettre de bénéficier de l’expertise interna-
tionale que ce projet leur offre», a-t-elle ajou-
té. A cet égard, Mme Benmouloud a appelé les 
laboratoires de recherche universitaires et les 
propriétaires de petites entreprises actives 
dans ce domaine à «contribuer au développe-
ment des logiciels enregistrés sur le portail 
national dédié à l’hébergement des services 
numériques». 

A noter que les travaux de cette journée 
d’études ont été ouverts en présence du 
conseiller auprès du président de la 
République, chargé des finances, des banques, 
du budget, des réserves de change, des mar-
chés publics et des règlements internationaux, 
Mohamed Boukhari, du conseiller du prési-
dent de la République chargé de l’éducation, 
de l’enseignement supérieur, de la formation 
professionnelle et de la culture, Mohamed 
Seghir Saâdaoui, ainsi que de membres du 
gouvernement, de représentants d’organismes 
nationaux et de représentants du groupe 
Huwaei Télécommunications.

CENTRE NATIONAL DES SERVICES NUMÉRIQUES 
  

Renforcer la souveraineté digitale  

La protection de la propriété intellectuelle est garante de la 
croissance et la prospérité de l’innovation, a indiqué hier à 

Alger, le ministre de l’Industrie et de la Production pharmaceu-
tique, Ali Aoun, soulignant que son département ministériel 
œuvre à vulgariser et promouvoir la culture de la propriété 
intellectuelle et l’innovation parmi ses professionnels. Dans 
une allocution lue en son nom par le directeur de la promotion 
de la production pharmaceutique au ministère, Redha 
Belkacemi, lors d’une conférence sur la propriété intellectuelle, 
organisée par la chambre américaine de commerce en Algérie 
(AmCham), sous l’égide du ministère de l’Industrie et de la 
Production pharmaceutique, Aoun a précisé que son départe-
ment ministériel «accorde une importance particulière à la 
question fondamentale liée aux droits de la propriété intellec-
tuelle qui constitue le garant de la croissance et la propriété des 
activités de recherche et d’innovation». 

Il a dans ce sens relevé que «le contexte international impo-
se aux pays d’asseoir de véritables politiques d’exploitation et 
de valorisation des potentiels innovants nationaux», rappelant 
l’ouverture du premier bureau extérieur en Afrique de 
l’Organisation mondiale de la propriété intellectuelle (OMPI) 
en Algérie, en 2019. Cette action, ajoute-t-il, a permis «d’amé-
liorer le niveau de la prise en charge des questions liées à la 

propriété intellectuelle et de renforcer les capacités des offices 
nationaux, l’Inapi et l’ONDA, acteurs incontournables de 
l’écosystème national de l’innovation». Pour sa part, l’ambas-
sadrice des Etats-Unis en Algérie, Elizabeth Moore Aubin, a 
indiqué que «son pays est témoin et valorise les démarches 
entreprises par l’Algérie dans le domaine de la protection intel-
lectuelle», assurant de la disponibilité de son pays à coopérer 
avec l’Algérie dans ce domaine. Le directeur de l’Institut natio-
nal algérien de la propriété industrielle (Inapi), Abdelhafid 
Belmehdi, a, de son côté, mis en avant les efforts déployés dans 
la protection de la propriété industrielle en tant que branche de 
la propriété intellectuelle.  

Il a dans ce chapitre assuré que l’institution qu’il représente 
n’a cessé d’évoluer, de s’adapter et d’adhérer aux conventions 
internationales pour mener à bien sa mission principale de ser-
vice public, celle liée à la protection de la propriété industrielle 
et l’accompagnement et la mise à la disposition de l’informa-
tion et la formation pour mieux protéger la propriété industriel-
le. Le même responsable a également mis en avant le rôle des 
centres d’appui à la technologie et à l’innovation (Cati) au 
nombre de 128 à l’échelle nationale à travers lesquels l’Inapi 
œuvre à accompagner les universités et a protéger leurs projets 
du plagiat ou du vol scientifique. Il a également rappelé le lan-

cement récent du projet des Cati thématiques, avec le premier 
réseau spécialisé dans le Cati éco, en coordination avec 
l’Université Constantine 3 et prochainement le Cati pharma 
regroupant le secteur de la pharmacologie. Cette rencontre, qui 
a vu la participation des professionnels de la santé et plusieurs 
autres responsables d’institutions publiques concernées par la 
protection de la propriété intellectuelle, a été marquée par un 
riche débat sur ce thème.

PROTECTION DE LA PROPRIÉTÉ INTELLECTUELLE 
  

Les États-Unis valorisent les démarches de l’Algérie 

LA HAUT-COMMISSAIRE À LA NUMÉRISATION, Meriem Benmouloud, a affirmé, hier à Alger, que le Centre national algérien des services numériques «contribuera 
à renforcer la souveraineté numérique en Algérie et facilitera l’orientation progressive vers la réalisation de son autonomie technologique».

La promotion de la réforme de la comptabilité publique et 
de la gestion financière conformément à la loi n°23-07 du 

21 juin 2023 ont été au centre du débat lors d’une journée 
d’étude régionale de vulgarisation de la réforme de la comp-
tabilité publique organisée, hier, à Ghardaïa. A l’ouverture 
de ce rendez-vous régional consacré à la réforme de la 
comptabilité publique à la lumière de la loi n°23-07 relative 
aux règles de comptabilité publique et de gestion financière,  
Rachid Mokas, inspecteur général des services de comptabi-
lité à la direction générale du Trésor et de la gestion comp-
table des opérations financières de l’Etat (DGTGCOFE) au 
ministère des Finances, a affirmé que cette journée d’étude 
«vise à expliquer les dispositions de ladite loi qui consacre 
une nouvelle approche de transparence pour le contrôle et la 
gestion des finances publiques».  

Elle a pour objectif également d’éliminer les ambiguïtés 
et d’instaurer la «nouvelle approche» relative aux règles de 
comptabilité publique et de gestion financière basée sur la 
transparence dans la gestion et un meilleur suivi des finances 
publiques, a-t-il déclaré. Selon le même responsable, la loi 
23-07 consacre plus de transparence dans le contrôle de la 
mobilisation et de l’utilisation des fonds publics, soulignant 
qu’elle permet de remédier aux lacunes du système de 
comptabilité, outil moderne de la gestion des finances 
publiques et porter une lecture claire des comptes de l’Etat 
dans la transparence. Et de rappeler que le système de la 
comptabilité publique s’articule sur trois types de comptabi-
lité : la comptabilité budgétaire, la comptabilité générale et 
la comptabilité analytique qui permettent de maîtriser les 
données financières réelles avec plus de transparence. 
Devant les représentants et cadres du secteur des finances 
des wilayas de Ghardaïa, d’Ouargla, de Laghouat, d’Illizi et 

de Tamanrasset, en présence du wali de Ghardaïa, des com-
missaires aux comptes, comptables agréés, des universi-
taires, les membres du panel d’experts du ministère des 
Finances ont appelé l’ensemble des participants à débattre 
dans la clarté et soulever les ambiguïtés dans l’application 
sur le terrain des dispositions de cette réforme de la compta-
bilité publique. De nombreuses questions portant sur la mise 
en œuvre dans la pratique des dispositions de la loi de 
finances 2024, la réforme des finances publiques (objectifs, 
défis et enjeux), le plan comptable de l’Etat, ont été débat-
tues durant cette journée d’étude organisée par la DGTGCO-
FE qui prévoit aussi une rencontre similaire à Ghardaïa en 
juin prochain pour les cinq wilayas du Sud (In Guezzam, 
In Salah, Touggourt, El Meniaâ et Ouled Djellal).

RÉFORME DE LA COMPTABILITÉ PUBLIQUE 
 

Une nouvelle approche  
pour plus de transparence

SALON DU COMMERCE 
ÉLECTRONIQUE  

Les start-up en force  

Le salon du commerce électronique et de l’économie numérique 
s’est ouvert hier au Centre des conventions Mohamed-

Benahmed d’Oran, avec la participation de 54 exposants, 
représentant des sociétés nationales et des start-up. Cette 

manifestation, placée sous le patronage du ministre de l’Economie 
de la connaissance, des Start-up et des Micro-entreprises, est 

lancée comme première édition régionale du salon Excel Expo, 
organisé chaque année à Alger, qui est un événement important, 

drainant plus de 40.000 visiteurs, a souligné Chemseddine 
Habhoub, gérant de l’entreprise Global Expansion Compagny, 

initiatrice de cet événement. Ce salon, qui s’étale sur trois jours, 
regroupe 54 opérateurs dans le domaine du commerce électronique 
et des producteurs de services électroniques, des sociétés désirant 

la numérisation de leurs services commerciaux, ainsi que des 
instances publiques. Quelque 8.000 visiteurs sont attendus à ce 
salon. Un riche programme d’animation et de formation a été 
élaboré pour créer le plus grand nombre d’opportunités aux 

participants désirant bénéficier des performances des 
conférenciers, d’échanger des expériences avec les visiteurs de 

l’exposition dans des domaines numériques et entrepreneuriaux, à 
l’instar du commerce électronique, du e-marketing et de la 

numérisation des systèmes, entre autres. Azzedine Harik, directeur 
de l’information et de la communication de l’entreprise Algérie 

Télécom, qui participe à ce salon, a souligné que ce dernier 
constitue une occasion pour présenter des offres et services 

numériques dispensés par l’entreprise via ses agences 
commerciales, qui contribuent à faciliter le travail des start-up 

opérant dans le domaine des services numériques et du e-
commerce. Il a ajouté qu’Algérie Télécom œuvre à travers son 
infrastructure de base, à sa modernisation, en permanence, pour 

améliorer les services de télécommunications, notamment le 
raccordement au réseau internet, comme moyen principal de travail 
des entreprises activant dans le domaine du commerce électronique 

et des services numériques. 
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L’EXAMEN D’ÉVALUATION DES 
ACQUIS DES ÉLÈVES EN SITUATION 

DE HANDICAP DE LA 5e ANNÉE 
PRIMAIRE SE DÉROULERA LES 12, 13 

ET 14 MAI. Pour s’enquérir des 
préparatifs de cette épreuve, la 

ministre de la Solidarité nationale, 
de la Famille et de la Condition de la 

femme, Kaouther Krikou, s’est 
rendue hier à l’Ecole des jeunes 

enfants sourds-muets chahid Youcef-
Makoudi de Rouiba, à Alger, où se 

dérouleront les examens de 5e et du 
BEM.  

 
 

L
a ministre a rappelé que les pro-
grammes enseignés dans les écoles 
spécialisées, relevant de son départe-
ment, sont les mêmes que ceux de 
l’éducation nationale. «Ces ensei-
gnements sont toutefois adaptés, 
selon le degré et la nature du handi-
cap des élèves. Cette année, l’exa-

men d’évaluation des acquis, adopté l’année 
dernière pour la 5 e de l’éducation nationale, 
sera appliqué pour les enfants en situation de 
handicap avec quelques rectifications pour le 
rendre accessible. Une classe pilote est à ce 
titre ouverte dans cette école», a précisé 
Mme Krikou. Selon elle, les enfants sourds-
muets de l’école de Rouiba, qui préparent leur 
examen de 5 e, ont tout le loisir de développer 

leurs capacités et connaissances, d’autant 
qu’ils ont tous les moyens nécessaires. «Notre 
secteur compte 15.000 enseignants spécialisés 
qui accompagnent ces jeunes handicapés dans 
l’enseignement pédagogique et l’assimilation 
des différents acquis. Ils ont également pour 

mission la prise en charge psychologique et 
sociale de ces enfants et l’assistance à leurs 
parents», a-t-elle soutenu. Pour mieux se pré-
parer aux examens de la 5 e et du BEM au 
niveau des écoles spécialisées, Mme Krikou a 
fait savoir que ces établissements restent 

ouverts même durant les périodes de vacances 
pour accueillir les élèves. «Les révisions se 
tiennent dans les classes avec l’aide des ensei-
gnants pour tous les niveaux. Toutes les condi-
tions sont réunies pour que nos enfants puis-
sent réussir leurs examens», a-t-elle ajouté. En 
outre, la ministre s’est félicitée des résultats 
probants des élèves en situation de handicap 
enregistrés les années précédentes dans les 
trois examens de l’éducation nationale (5 e, 
BEM et baccalauréat). «L’Etat n’a pas lésiné 
sur les moyens pour offrir une chance à cette 
catégorie pour s’instruire et s’affirmer dans la 
société. Nos écoles spécialisées ont les équipe-
ments pédagogiques qui aident les enseignants 
dans leur travail entre autres les livres en 
braille pour les non-voyants. L’ouverture de 
l’école supérieure pour les sourds-muets est un 
grand acquis. Elle forme les enseignants dans 
la langue des signes qui rejoignent nos établis-
sements», a-t-elle indiqué.  

Dans un autre volet, elle a insisté sur l’uti-
lité de la pratique de l’éducation physique et 
sportive pour les jeunes handicapés. 
«Nos centres veillent à ce que cette discipline 
soit enseignée pour que les enfants en situation 
de handicap puissent développer leurs talents 
dans les sports individuels et collectifs. Des 
enseignants spécialisés dans cette matière sont 
recrutés dans ce sens. D’ailleurs, je rappelle 
que des champions paralympiques sont sortis 
de nos écoles et nous sommes fiers d’eux et de 
leurs exploits à l’échelle nationale et interna-
tionale», a-t-elle fait savoir.  

n Karima Dehiles

Le ministre de l’Education nationale, Abdelhakim Belabed a 
reçu, hier au siège du ministère, le président de la Fédération 

internationale du sport scolaire (ISF), Laurent Petrynka, en pré-
sence du président de l’Association des comités nationaux 
olympiques d’Afrique (ACNOA), Mustapha Berraf. A cette 
occasion, Belabed a passé en revue les acquis du sport scolaire 
en Algérie, le qualifiant de «stratégique et fort», à même de per-
mettre à l’Algérie d’occuper «des places honorables» sur la 
scène internationale, notamment à travers la mise en œuvre des 
orientations du président de la République, Abdelmajid 
Tebboune, concernant la création d’une direction du sport sco-
laire au niveau de l’administration centrale du ministère de 
l’Education, chargée de mettre en œuvre la stratégie nationale 
pour développer ce type de sport. Dans ce cadre, le ministre a 
précisé, dans une déclaration à la presse, que le dossier de 
l’éducation physique et sportive était pris en charge par des 
spécialistes au niveau de 21.000 écoles à travers l’Algérie, ce 
qui constitue «une grande réalisation», soulignant que la direc-
tion du sport scolaire «est chargée de la mise en œuvre de la 
stratégie nationale de développement de ce type de sport et de 
son renforcement au niveau des établissements d’éducation et 
d’enseignement, en coordination avec les secteurs concernés, à 
même de forger les jeunes talents qui soutiennent les efforts de 

l’Algérie dans la préparation des élites sportives représentant le 
pays dans des événements et compétitions internationaux». 
Belabed a indiqué avoir informé le président de l’ISF, lors de la 
réunion, que «le volume horaire de la matière éducation phy-
sique et sportive sera augmenté à compter de la prochaine 
année scolaire, dans le cadre des efforts visant à développer le 
sport scolaire», nouveau pas franchi par l’Algérie en matière de 
sport scolaire». Il a, également, affirmé avoir perçu une «réac-
tion favorable» de la part du président de l’ISF quant aux 
acquis réalisés par l’Algérie en termes de promotion du sport 
scolaire, révélant en même temps que la partie algérienne «pré-
voit la concrétisation des travaux communs et des réalisations 
avec l’ISF, comme l’a indiqué son premier responsable». 
Laurent Petrynka a salué les efforts consentis par l’Algérie en 
matière de développement du sport scolaire, affirmant que sa 
visite en Algérie lui a permis de constater «à quel point 
l’Algérie souhaite transposer son modèle du sport scolaire, 
étant une approche globale prônée par le président de la 
République qui va au delà de l’organisation des compétitions et 
rencontres sportives, pour constituer un changement qui repose 
sur des réformes nationales concernant les manuels scolaires et 
le financement, mais aussi au niveau local à travers la coordi-
nation avec les collectivités locales en vue d’édifier les struc-

tures sportives et recruter des enseignants spécialisés». 
Le président de l’ISF a également évoqué «l’organisation des 
premiers jeux scolaires africains en Algérie», une démarche 
«que nous voulons et que nous concrétiserons avec plaisir, tant 
elle nous offrira l’opportunité de promouvoir nos relations avec 
l’Algérie aux fins de développer le sport scolaire». 

ÉCOLE NATIONALE SUPÉRIEURE  
VÉTÉRINAIRE 
Inauguration 
d’une ferme pédagogique  
 

Le ministre de l’Enseignement 
supérieur et de la Recherche 

scientifique, Kamel Baddari, a inau-
guré, hier à l’Ecole nationale supé-
rieure vétérinaire (ENSV), «une 
ferme pédagogique et un centre de 
développement de l’entrepreneu-
riat». S’exprimant à la presse à cette 
occasion, le ministre a affirmé que 
l’ENSV est passée d’«une école tra-
ditionnelle à une école moderne et 
positive dans l’Algérie nouvelle», 
et ce, à travers la transformation 
des connaissances des enseignants 
et des étudiants en «produits com-

mercialisables». Le ministre a indiqué que les enseignants et les étudiants de cette 
école étaient en passe de «créer une entreprise économique» qui contribue au 
développement durable et à la transformation d’idées en «produits commerciali-
sables», soulignant que cet établissement universitaire était devenu «une école 
de troisième génération», assurant un enseignement et une recherche scientifique, 
à même de permettre la création d’entreprises économiques. Baddari a indiqué 
que ces actions et ces projets s’inscrivaient dans le cadre de la concrétisation 
de l’engagement du président de la République, Abdelmadjid Tebboune, d’ériger 
l’Université algérienne «en locomotive de développement et d’épanouissement 
de la société». Il a, également, été question de la présentation d’un exposé sur 
les missions de la ferme pédagogique et ses caractéristiques, outre l’organisation 
d’une exposition des produits de la ferme, et une visite au club scientifique, cultu-
rel et sportif de l’Ecole.  

EXAMEN DE 5e DES ÉLÈVES À BESOINS SPÉCIFIQUES 

Les préparatifs vont bon train 

SPORT SCOLAIRE  

L’ISF salue les efforts de l’Algérie 

L’université des sciences et de la technologie 
d’Oran (USTO) Mohamed-Boudiaf bénéficiera, 

prochainement, de vastes opérations de réhabilita-
tion touchant l’ensemble de son bâti et espaces 
verts, grâce au classement de ses bâtiments par le 
ministère de la Culture et des Arts au patrimoine 
national protégé, a indiqué le porte-parole de cet éta-
blissement de l’enseignement supérieur, Maâmar 
Boudia. Grâce à ce classement, l’USTO bénéficiera 
d’un «important» soutien financier du ministère de 
l’Enseignement supérieur et de la Recherche scien-
tifique pour entamer les travaux de réhabilitation et 
la restauration de tous les bâtiments de l’université, 
a-t-il déclaré à l’APS. «Tous les bâtiments de l’uni-
versité seront réhabilités, notamment les amphi-
théâtres, les salles de cours, les bâtiments adminis-
tratifs, les terrains de jeux, les salles de sport et les 
espaces verts, grâce au classement de tous les bâti-
ments de l’université comme patrimoine national 
protégé», a indiqué Maâmar Boudia. Ce classement 
a débuté en 2022, après le dépôt d’un dossier admi-
nistratif élaboré par l’université pour étudier la pos-
sibilité de classer cet établissement universitaire au 
patrimoine national protégé, compte tenu de son 
caractère architectural moderne plutôt unique en son 
genre. Dans ce cadre, un comité intersectoriel a été 
créé, constitué de représentants de plusieurs ins-
tances, à sa tête le ministère de la Culture et des Arts 

afin d’examiner le dossier. Le dossier technique éla-
boré par l’université a été accepté et validé, car 
répondant aux 11 critères fixés par le ministère de la 
Culture et des Arts pour le classer comme patrimoi-
ne culturel. L’opération de réhabilitation, qui 
requiert une attention particulière, sera supervisée 
par des personnes qualifiées dans le domaine de la 
préservation des bâtiments patrimoniaux et des spé-
cialistes pour la réhabilitation d’autres installations, 
selon la même source.  

UNIVERSITÉ MOHAMED-BOUDIAF D’ORAN  

Vaste opération de réhabilitation  
des bâtiments 
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LA 26e ÉDITION DU SALON 
INTERNATIONAL DU BÂTIMENT, DES 

MATÉRIAUX DE CONSTRUCTION ET 
DES TRAVAUX PUBLICS (BATIMATEC), 

qui se tient du 5 au 9 mai 2024 au 
Palais des expositions de la Safex, à 

Alger, connaît une participation 
importante et une affluence 

remarquable de visiteurs. C’est ce 
qu’a constaté, hier, Horizons lors 

d’une virée effectuée à travers les 
différents pavillons et stands de 
cette manifestation économique. 

Force est de constater que la 
production nationale se taille la part 

du lion dans ce Salon.  
 
 
 
 
 

L
e groupe Hasnaoui est présent au 
Batimatec à travers plusieurs filiales, 
dont Hasnaoui Gypsum Panel (HGP) 
spécialisée en solutions pour cloisons 
intérieures. Selon le directeur général 
de HGP, Hamza Hasnaoui, l’entrepri-
se propose un nouveau produit de 
construction consistant en la plaque 

en plâtre. «Cette nouvelle alternative vise à 
subsister aux anciennes pratiques de la 
construction, notamment avec la brique. Elle 
offre plusieurs avantages tels que la rapidité et 
la propreté en plus d’être écologique et écono-
mique en matière d’énergie», fait-il savoir.  

Le responsable rappelle que l’introduction 
du plâtre est l’une des nouvelles tendances 
dans le domaine du bâtiment. «Nos cloisons de 
séparation sont très solides et offrent des avan-
tages en fixation. Elles permettent de gagner 
en espace en réduisant l’épaisseur du mur de 
13 à 10 cm avec la possibilité de renforcer le 
système d’isolation en intégrant dans les cloi-
sons des matières isolantes, telles que la laine 
de roche», indique-t-il. Selon le DG de l’entre-
prise, ce produit lancé en 2019 arrive à se 

frayer, progressivement, un chemin et intéres-
se beaucoup plus une clientèle jeune. Cela 
d’autant plus que la filiale HGP a mené, préci-
se-t-il, une campagne de promotion de son 
nouveau produit en organisant des formations 
itinérantes gratuites au niveau des centres de 
formation professionnelle et des chantiers. 
«Nous avons un centre de formation spécialisé 
en montage des cloisons de séparation à Sidi 
Bel-Abbès qui cible essentiellement les jeunes 
à travers les réseaux sociaux», poursuit-il. 

 

UN CREDO, L’EXPORTATION 
Pour sa part, l’entreprise Techno Ceram, 

spécialisée en produits céramiques (sol et 
mur), propose une gamme assez variée et 
conçue selon les nouvelles technologies. Un 
stand qui, visiblement, captive l’attention et 
l’intérêt des visiteurs nationaux comme étran-
gers. Abdelhak Djenane, délégué commercial 
à l’entreprise, explique que leurs produits ont 
été exportés depuis sa création en 2015 vers 
une dizaine de pays en Amérique du Nord, en 
Europe et en Asie. «Notre production en 2023 

a atteint 30.000 m2/jour, et nous avons réussi, 
en 2024, à la porter à 40.000 m2. Nous allons 
augmenter encore notre production après la 
mise en service d’une nouvelle unité en cours 
de construction, sachant qu’en 2023, on a pu 
exporter une quantité d’une valeur de plus 
d’un million d’euros», indique-t-il. 

Outre l’ancienne gamme de produits, l’en-
treprise propose au Batimatec un nouveau pro-
duit commercialisé pour la première fois en 
Algérie. Il consiste en une dalle de sol grand 
format (90/90 cm). «Notre objectif est d’ex-
porter nos produits vers de nombreux pays, 
tant ils sont d’une excellente qualité et très 
compétitifs», affirme-t-il. 

Quant à l’opérateur cimentier Holcim 
Algérie, il a jugé plus utile d’organiser un 
espace de démonstration au profit de ses 
clients, afin «de prouver l’efficacité de ses pro-
duits, notamment les mortiers-colle et de join-
tement». Une foule assez importante s’est for-
mée autour de cet espace dressé dans l’espla-
nade du Palais des expositions. Farid, un visi-

teur rencontré sur-place et ingénieur en génie 
civil, fait remarquer que ce traditionnel Salon 
est revenu, cette année, en force avec une par-
ticipation importante des opérateurs nationaux 
et étrangers. «Je suis gérant de ma propre 
entreprise qui active dans le domaine des tra-
vaux publics et pour moi, ce Salon d’envergu-
re internationale est incontournable. Car il 
constitue une opportunité pour connaître de  
nouveaux partenaires et fournisseurs. Il permet 
aussi d’être à la page des nouvelles technolo-
gies et tendances du monde du bâtiment et des 
travaux publics», soutient-il. 

 

LA TURQUIE, UNE PRÉSENCE REMARQUABLE 
Concernant la participation étrangère, la 

Turquie, et selon toute vraisemblance, s’érige 
en «maître» de cette édition avec 86 expo-
sants. Boubacar Diallo, responsable des ventes 
et de l’export auprès de l’entreprise GF Piping 
System, affiche sa volonté d’intégrer le mar-
ché national en proposant des tuyaux dotés 
d’un système antibruit destinés à l’évacuation 
des eaux usées ou pour les conduites de l’eau 
potable. Il explique que leur participation pour 
la première fois au Batimatec tend à placer 
leurs produits sur le marché algérien, à la 
faveur de la dynamique que connaît la coopé-
ration économique algéro-turque. «Nous 
sommes ici à la recherche de partenaires algé-
riens. Nos produits fabriqués en polypropylène 
présentent plusieurs avantages qui les rendent 
très efficaces», estime-t-il. 

L’entreprise Yerimex est le représentant de 
l’entreprise turque Ozfatihler Vinc, spécialisée 
en machines industrielles. Son responsable, 
Abdallah Djadi, note que la société a pu se 
faire une place sur le marché algérien et que le 
portefeuille de clients actuel est assez impor-
tant. «Grâce à nos produits de qualité et qui 
répondent aux standards internationaux, nous 
avons pu fidéliser nos clients et nous sommes 
au 26e salon Batimatec dans la perspective 
d’élargir davantage notre portefeuille de 
clients», lance-t-il.  

n A. Mehdid

La 10e édition du Forum africain de l’investissement et du 
commerce, close dimanche dernier à Alger, a été couronnée 

par une série de recommandations qui mettent en exergue le rôle 
central de l’Algérie dans le processus d’intégration économique 
continentale. Les participants à ce Forum, organisé par le Centre 
arabo-africain d’investissement et de développement (CAAID), 
les 4 et 5 mai, sous le thème «La route vers le marché africain», 
ont mis en avant «le rôle central de l’Algérie en tant que pôle 
régional capable de jouer un rôle-clé dans l’édification du conti-
nent africain». L’Algérie s’acquitte de ce rôle de par «sa posi-
tion géographique privilégiée et ses solides relations historiques 
avec les pays africains, d’une part, et avec les autres pays et 
organisations régionales et internationales, d’autre part, outre 
ses importantes capacités économiques, notamment dans les 
domaines de l’énergie, de l’infrastructure et de la logistique», 
selon le communiqué final ayant sanctionné cette édition du 
Forum. Il s’agit également «du soutien aux grands projets conti-
nentaux, dont l’Algérie est l’un des principaux piliers en tant 
que porte de l’Afrique pour les flux d’investissements interna-
tionaux, à l’instar de la Route transsaharienne et du gazoduc 
transsaharien Algérie-Nigeria, ainsi que la route reliant 
l’Algérie et la Mauritanie». 

Les participants ont exhorté «les pays africains à œuvrer, 
avec les structures et institutions continentales, à finaliser les 
étapes de construction du marché commun africain qui devien-
dra, dans les décennies à venir, le plus grand marché mondial», 
soulignant «les importantes opportunités qu’il représente pour 
les pays africains afin d’améliorer la performance de leurs éco-
nomies et de moderniser leurs secteurs de production». Ils ont 
également plaidé pour «la levée des obstacles administratifs et 
juridiques devant les marchandises et les investissements afri-
cains à prioriser», afin d’augmenter le taux d’intégration écono-
mique, de permettre à «l’accord de la Zone de libre-échange 
continentale africaine de devenir un catalyseur de la complé-
mentarité régionale à même d’ériger le continent en centre inter-
national de commerce et d’investissement pour consacrer la 
prospérité commune». Les participants ont également recom-
mandé d’«élaborer une vision stratégique globale sur le déve-
loppement économique en Afrique», saluant l’adoption par plu-

sieurs pays africains de programmes de transition numérique 
pour être au diapason des changements technologiques, outre le 
recours à l’intelligence artificielle, afin de développer les sec-
teurs économiques. 

Les recommandations prévoient en outre la nécessité de 
réorganiser le système éducatif au niveau continental, pour per-
mettre à l’Afrique de suivre les progrès survenus dans les 
domaines de la technologie et de l’intelligence artificielle, et de 
conférer aux sociétés les capacités de créativité et de renouveau 
et d’encourager l’esprit entrepreneurial. Par ailleurs, les partici-
pants ont proposé la création d’une plateforme de suivi par des 
experts et des spécialistes dans les domaines d’intérêt du 
CAAID et d’un conseil scientifique, qui fait office d’une cellule 
d’orientation stratégique, chargé de veiller à la formulation de 
propositions et au suivi des recommandations, et de définir les 
programmes et axes des prochaines sessions du Forum.  

Dans une allocution de clôture, le président du CAAID, 
Amine Boutalbi, a souligné l’importance de cet évènement qui 
contribue à la promotion de l’investissement et du commerce 
intra-africain, annonçant la signature à cette occasion de plus de 
60 accords. 

26e SALON BATIMATEC 
 

La production nationale 
de plus en plus compétitive 

FOIRE DES PRODUITS ALGÉRIENS 
À NOUAKCHOTT  

L’ACS va exporter   
en Mauritanie 

Un mémorandum d’entente a été signé, hier à 
Nouakchott, entre la société holding ACS 

(Algeria Chemical Specialities) et une société 
mauritanienne en vue de commercialiser les produits du 

groupe algérien en Mauritanie, a indiqué un communiqué 
du ministère du Commerce et de la Promotion des 

exportations. La cérémonie de signature s’est déroulée au 
siège du showroom permanent de la société «Tasdir», 

filiale de la Société algérienne des foires et des 
exportations (Safex), en marge de la Foire des produits 

algériens à Nouakchott, ouverte jeudi dernier, a ajouté la 
même source. Cet accord porte sur la représentation 

économique et la distribution des produits des filiales de 
l’ACS, notamment des produits de peinture et 

parapharmaceutiques, le matériel médical ainsi que les 
emballages et les produits en verre, selon le communiqué. 

Il s’agit du huitième accord conclu après les 
mémorandums d’entente signés, samedi dernier, entre des 

opérateurs économiques algériens et leurs homologues 
mauritaniens, concernant essentiellement les domaines de 

la coopération, de l’exportation et de la représentation 
commerciale dans plusieurs secteurs, notamment 

l’agroalimentaire, la porcelaine et la céramique, le 
mobilier de bureau, les portes intérieures et extérieures et 

les fenêtres, l’industrie pharmaceutique et les gants 
médicaux, la vaisselle, les meubles métalliques, les 

bâtiments métalliques préfabriqués ainsi que les armoires 
métalliques et les baguettes à souder. Les activités de la 
Foire des produits algériens à Nouakchott se poursuivent 

pour la cinquième journée consécutive, a indiqué le 
ministère, soulignant que les stands de la Foire 
connaissent «un grand engouement» auprès des 

opérateurs économiques mauritaniens et les familles 
mauritaniennes venues nombreuses pour découvrir et 

acheter les produits algériens. La sixième édition de la 
Foire des produits algériens à Nouakchott a vu la  

participation de 183 exposants de différents secteurs 
économiques algériens.  

INTÉGRATION ÉCONOMIQUE CONTINENTALE 

Le rôle central de l’Algérie souligné 
au Forum africain de l’investissement
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AGRUMICULTURE  
À MASCARA  
Une production  
record cette année 
La wilaya de Mascara a réalisé une 

production estimée à 750.518 quintaux de 
différentes variétés d'agrumes, durant la 
campagne de récolte de la saison agricole 
2023-2024, a indiqué le directeur des 
services agricoles. Mohamed Amine Djebiri 
a déclaré  que «le bilan de cette campagne de 
récolte d'agrumes, qui a pris fin, récemment, 
fait état d'une production de 750.518 
quintaux sur une superficie globale utile 
estimée à 5.419 ha, avec un rendement de 
près de 140 q à l'hectare». La production de 
cette récolte a connu «une augmentation 
record», par rapport à la saison agricole 
écoulée, durant laquelle la wilaya a réalisé 
une production de plus de 455.000 quintaux. 
Cette hausse de la production est due à 
l'apport d'une quantité «considérable» de 
l'eau du barrage de la commune de 
Bouhanifia, utilisée pour l'irrigation des 
vergers, l'été dernier, par les agriculteurs de 
la plaine de Habra, ce qui a conduit à une 
augmentation du rendement à l'hectare. Selon 
le même responsable, la production 
d'agrumes de cette saison est constituée des 
variétés Thomson, de la clémentine et de la 
mandarine. L'extension des superficies 
cultivées des arbres agrumicoles, durant la 
saison agricole en cours, a été possible grâce 
au concours de la chambre de l'agriculture de 
la wilaya, en coordination avec la direction 
du secteur, qui a organisé, dès le début de 
l'année en cours, des sorties de sensibilisation 
au profit des propriétaires d'exploitations 
agricoles se trouvant sur le périmètre irrigué 
de la plaine de Habra, ainsi qu'au niveau des 
communes de Hassine, El Guetna et Ghriss, 
selon le président de la Chambre de 
l'agriculture, Mohamed Zougaret. Durant ces 
sorties, il a été procédé à la présentation des 
programmes de l'Etat expliquant la 
promotion et le développement de cette 
activité agricole, dont certains agriculteurs 
ont bénéficié de plants d'agrumes et des 
facilitations en matière d'irrigation agricole. 
A signaler que l'agrumiculture se répand de 
plus en plus, notamment sur la plaine de 
Habra, qui couvre les communes de 
Mohammadia, Mactaa Douz, Bouhenni et 
Sidi Abdelmoumene.  

TIZI OUZOU 

Réhabilitation des écoles de Ouaguenoun 
JIJEL 

Le pont d'Oued Kissir rouvert à la circulation 
L’APC de Ouaguenoun vient 

d’injecter six milliards de 
centimes de son budget pour 
réhabiliter 10 écoles.  Selon le 
maire, Mohand-Said Hadji, ces 
six milliards de centimes cou-
vriront six opérations majeures 
pour la mise à niveau de ces 
écoles.  

«Comme nous le faisons à 
chaque fois que nous disposons 
d’un budget, nous engageons 
des travaux à l’effet de mettre 
nos enfants dans les meilleures 
conditions de scolarité et assurer 
leur épanouissement», dira-t-
il avant de préciser la nature 
des  opérations  qui seront en-
gagées.  

«Cet argent est destiné à la 
réalisation ou la réhabilitation 
des loges des gardiens, des 
murs de clôture pour la sécurité 
des enfants, à la réfection des 
blocs sanitaires, à l’aménage-
ment des cours, à la réhabilita-
tion de certaines salles de 
classes nécessitant des travaux 
et surtout à l’aménagement de 
bâches à eau pour une meilleure 
hygiène lorsqu’on sait que nos 
écoles sont consommatrices 
d’eau qui parfois vient à man-
quer», a-t-il tenu à souligner.  

Quant au lancement des tra-
vaux, l’édile fera savoir que 
cela se fera très rapidement. 
«Les opérations ne sauraient 

tarder à être lancées», conclut-
il. Pour rappel, le ministère de 
l’Intérieur, des Collectivités lo-
cales et de l’Aménagement du 
territoire a consenti d’importants 
efforts financiers pour la prise 
en charge des écoles primaires.  

A ce titre, la wilaya de Tizi 
Ouzou a bénéficié récemment 
de  226 milliards de centimes 
pour la gestion des cantines 
dans le cycle primaire dont 
1.035.600.000 DA destinés  à 
l'entretien et gardiennage des 
écoles primaires, le reste étant 
affecté à la prise  en charge de 
l'alimentation scolaire du cycle 
primaire.   

n Rachid Hammoutène 

LES PRINCIPAUX PROJETS  
DE DÉVELOPPEMENT EN COURS  

DE RÉALISATION DANS LA WILAYA  
ont été passés en revue, dimanche 

dernier, par le wali de Bejaïa, Kamel 
Eddine Kerbouche, qui s’est rendu 

sur le site de la station de 
dessalement de l’eau de mer en 

construction  
à Tighremt, dans la commune  
de Toudja, pour constater que  

les travaux avancent à un rythme 
satisfaisant grâce au renforcement 

du chantier en moyens, de sorte  
qu’il mobilise plus de 100 engins  

et près de 900 travailleurs 
intervenant en plusieurs équipes.  

 

U
ne station de dessalement de l’eau 
de mer, d’une capacité de 300.000 
mètres cubes par jour, doit être 
livrée fin décembre prochain et, 
tout en sécurisant l’approvision-
nement de la wilaya de Bejaïa, 
elle fournira de l’eau potable à 
certaines communes des wilaya 

limitrophes. Par ailleurs, le chantier de réalisation 
du centre anti-cancer (CAC) dans la commune 
d’Amizour a reçu la visite du wali, qui a insisté 
auprès des responsables du projet d’accélérer 
la cadence des travaux de cette importante 
structure de santé, impatiemment attendue par 
les cancéreux de la région, afin de la livrer 
avant la fin de l’année en cours. Par ailleurs, il 
a indiqué que le cahier des charges pour l’ac-
quisition des équipements médicaux de haute 
technologie sera soumis à l’appréciation de la 
commission sectorielle au niveau du ministère 
de la Santé dans les jours prochains. Ajoutant 
que présentement, les efforts sont axés sur la 
réalisation du service radiologique afin de le 
mettre rapidement en service au profit  des 
malades de Bejaïa et des wilayas environnantes. 

La réalisation des tronçons restants de la péné-
trante autoroutière est aussi une préoccupation 
de l’exécutif de la wilaya qui s’est enquis de 
l’avancement des travaux entre le PK16 et le 
PK00, le port de Bejaïa étant sur le point 
d’aboutissement final. Le wali a insisté auprès  
des responsables de l’entreprise chinoise en 
charge des travaux de respecter les délais 
impartis et de renforcer les moyens afin d’ac-
célérer la cadence des travaux au niveau de 
point kilométrique PK11 dans la commune de 
Oued Ghir où un échangeur est en réalisation.  
Le wali a profité de l’opportunité pour inspecter 
les travaux sur la RN12 sur le tronçon Bejaïa-
El Kseur, qui doit être bitumé sur une longueur 
de 20 kilomètres. Enfin, le wali a inspecté 
l’aménagement du nouveau siège de la repré-
sentation  de l’Autorité nationale indépendante 
des élections au niveau de l’ancien siège de la 
commune.  

Outre cette visite sur le terrain, Kamel 
Eddine Kerbouche a présidé une réunion  portant 

sur un autre projet d’importance, à savoir la 
mise en exploitation de la mine de zinc et 
plomb d’Amizour et Tala Hamza. La préoccu-
pation étant la finalisation de l’opération d’ex-
propriation pour utilité publique et l’indemni-
sation des propriétaires concernés.  

Dans une précédente réunion, le wali avait 
reçu une délégation composée, entre autres, du 
PDG du groupe Sonarem et du PDG de la 
société australienne Teramin et de la directrice 
de la société algéro-australienne WMZ. A son 
issue, une visite a été organisée au niveau de la 
zone industrielle d’El Kseur-Fenaia où la délé-
gation a pu inspecter l’assiette foncière devant 
accueillir l’usine de traitement du minerai de 
zinc, puis au port de Bejaïa pour s’enquérir de 
l’avancement des travaux de réhabilitation, ac-
tuellement à 60 %, du quai «Casbah» qui 
servira de quai minéralier pour l’exportation 
du zinc, ainsi que deux aires de stockage au 
profit de l’entreprise exportatrice. 

n O. M.

BEJAÏA 

Le wali inspecte 
plusieurs projets structurants   
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Le pont d'Oued Kissir, dans la commune 
d'El Aouana (wilaya de Jijel), a été rouvert 

à la circulation, après sa rénovation, suite 
aux dégâts occasionnés par les  dernières 
inondations ayant affectés la wilaya de Jijel. 
Cette réouverture intervient après la récente 
visite du ministre du secteur, Lakhdar Rekh-
roukh, dans la wilaya, lors de laquelle il a 
donné des instructions aux responsables des 
entreprises chargées des travaux, notamment 
la société algérienne des ponts et travaux 
d'art (Sapta), «pour mobiliser et déployer 
tous les moyens matériels et humains néces-
saires afin de réparer les dégâts au niveau du 
pont», suite aux inondations survenues fin 
février dernier dans la wilaya, entraînant sa 
fermeture à la circulation. Par ailleurs, le 
ministère  des Travaux publics a rappelé, 

dans un  communiqué, les instructions données 
par Rekhroukh lors de sa dernière visite, 
concernant «le traitement du glissement de 
terrain enregistré sur la Route nationale RN 
43 dans son tronçon reliant la wilaya de Jijel 
à Bejaïa, précisément dans la localité de 
Boulakhmas, à la sortie ouest de la commune 
de Ziama Mansouriah». Il avait également 
ordonné «d'accélérer l'aménagement et l'ou-
verture d'une voie de contournement entre 
les localités d'El Guitoune et Boulakhmas, à 
la frontière de la wilaya de Bejaïa, sur une 
distance de 2,5 km». «Tous les moyens ma-
tériels et humains avaient été mobilisés au 
profit des entreprises publiques afin de  par-
achever les travaux de rénovation, le plus 
vite possible»,  conclut le communiqué du 
ministère des Travaux publics. 
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ONU 
L’ordre d’évacuation de Rafah est «inhumain»

AGRESSION SIONISTE CONTRE GHAZA 

LE HAUT-COMMISSAIRE DE L’ONU AUX DROITS DE L’HOMME a jugé hier «inhumain» l’ordre d’évacuation donné par l’entité sioniste aux habitants de l’est de 
la ville de Rafah, dans le sud de la bande de Ghaza.

CISJORDANIE OCCUPÉE  

Des secouristes encerclés
La Société du Croissant-Rouge pa-

lestinien a déclaré, hier,  que l'armée 
sioniste encerclait un groupe de se-
couristes volontaires à l'intérieur 
d'une maison dans le nord de la Cis-
jordanie occupée. L'association pa-
lestinienne a précisé, dans un com-
muniqué, que «les forces de l'armée 
(sioniste) ont encerclé un groupe de 
secouristes volontaires à l'intérieur 
d'une maison du camp de Tulkarem, 
dans le nord de la Cisjordanie». Les 
forces sionistes «ont commencé à 
démolir les façades de la maison», a 
ajouté l'association. Depuis hier à 
l’aube, d’importantes forces de l’ar-
mée sioniste ont pris d’assaut le 
camp de Tulkarem, dans le nord de 
la Cisjordanie, l’ont assiégé de toutes 
parts et ont imposé un couvre-feu, 
selon des médias. L'armée d'occu-
pation a également encerclé l'hôpital 
gouvernemental Thabet Thabet, dans 
la ville de Tulkarem, et fouillé les 
ambulances, selon des médias. 
 

PLUSIEURS COLONS PRENNENT 
D'ASSAUT LA MOSQUÉE AL-AQSA  

Plusieurs colons sionistes ont pris 
d'assaut hier l'esplanade de la mos-
quée Al-Aqsa, dans la ville occupée 

d'El-Qods, sous la protection de la 
police sioniste, a rapporté l'agence 
de presse palestinienne Wafa. Les 
colons se sont introduits dans la 
mosquée par groupes successifs à 
l'occasion des célébrations du nouvel 
an hébreu, précise Wafa qui cite des 
témoins oculaires.  

Les mêmes sources ont souligné 
que la police de l'occupant sioniste 
a transformé la vielle ville d'El-Qods 
occupée en caserne militaire et que 
des centaines de policiers ont été 
déployés, notamment aux portes 

d'Al-Aqsa. Les policiers de l'entité 
sioniste ont également renforcé leur 
dispositif aux portes de la vieille 
ville et de la mosquée sainte, en 
plus d'imposer des restrictions à l'en-
trée des fidèles palestiniens.  

Troisième lieu saint de l'Islam, 
la mosquée Al-Aqsa subit des actes 
de profanation au quotidien par les 
colons et agents de police sionistes. 
Ces actes visent à judaïser la ville 
d'El-Qods, imposer une nouvelle réa-
lité et changer l’identité cultuelle de 
la ville sainte.  
 

8.590 ARRESTATIONS  
DEPUIS OCTOBRE DERNIER 

Au moins 15 Palestiniens, dont 
des ex-prisonniers ont été arrêtés 
dans la nuit de dimanche à lundi 
derniers par l'armée d’occupation 
sioniste en Cisjordanie occupée, por-
tant le nombre total des détenus à 
8.590, depuis le 7 octobre dernier.  

La Commission des affaires des 
prisonniers et des ex-prisonniers et 
le Club des prisonniers palestiniens 
ont indiqué, dans un communiqué,  
que les forces d'occupation ont arrêté 
au moins 15 Palestiniens en Cisjor-
danie occupée, parmi lesquels des 
ex-prisonniers. 

L'UE appelle à un cessez-le-feu immédiat 
 

Le haut représentant de l’Union européenne pour les affaires étrangères 
et la politique de sécurité, Josep Borrell, a appelé, hier, à la mise en 

œuvre de la résolution 2728 du Conseil de sécurité de l'ONU exigeant un 
cessez le feu dans la bande de Ghaza, soumise à une guerre génocidaire 

sioniste. S'appuyant sur les récentes déclarations de Cindy McCain, 
directrice exécutive du Programme alimentaire mondial (PAM), Borrell a 
déclaré sur la plateforme X, que «le scénario tant redouté s'est réalisé : il 
y a une famine généralisée dans le nord de Ghaza, qui se déplace vers le 
Sud». «Les demandes jusqu’ici inédites de la communauté internationale 

doivent être écoutées : la résolution 2728 du Conseil de sécurité des 
Nations unies (adoptée le 25 mars 2024) doit être mise en œuvre pleine-
ment et immédiatement». Pour le responsable européen, «un cessez-le-

feu est urgent pour parvenir à porter secours à ceux qui meurent de 
faim». L’entité sioniste «avait toujours l’obligation globale d’accorder un 
accès complet, sûr, rapide et sans entrave à l’aide humanitaire à grande 

échelle pour ceux qui en ont besoin», a souligné le chef de la diplomatie 
européenne, saluant le travail «irremplaçable» accompli par l'Office de 
secours et de travaux des Nations unies pour les réfugiés de Palestine 

(UNRWA) et les autres agences de l'ONU. 

«L
es habitants de 
Ghaza continuent 
d’être frappés par les 
bombes, les maladies 
et même la famine. 
Et aujourd’hui, on 
leur a dit qu’ils 
devraient à nouveau 

se déplacer» quand «les opérations 
militaires (de l’entité sioniste) à 
Rafah s’intensifient», a déclaré 
Volker Türk dans un communiqué. 
«C’est inhumain ! C’est contraire 
aux principes fondamentaux du 
droit international humanitaire et 
du droit international des droits de 
l’homme !», a-t-il ajouté. L’entité 
sioniste  a lancé hier une opération 
visant à faire évacuer des dizaines 
de milliers de familles palesti-
niennes de l’est de Rafah, une ville 
contre laquelle l’armée prépare une 
offensive d’ampleur. 

Le haut-commissaire juge 
«inconcevable de déplacer de force 
des centaines de milliers de per-
sonnes de Rafah vers des zones qui 

ont déjà été rasées et où il n’y a que 
peu d’abris et pratiquement aucun 
accès à l’aide humanitaire nécessai-

re à leur survie».  
«Cela ne fera que les exposer à 

plus de danger et de misère», a-t-il 

averti. Selon le haut-commissaire, 
après plus de six mois de frappes 
incessantes des forces de l’occu-
pant sur la bande de Ghaza, «il n’y 
a pas d’endroit en dehors de Rafah 
disposant des infrastructures et des 
ressources nécessaires pour 
accueillir le déplacement massif de 
plus d’un million de personnes». 

Il a également souligné que le 
droit international humanitaire 
interdit d’ordonner le déplacement 
de civils pour des raisons liées au 
conflit, «à moins que la sécurité des 
civils concernés ou des raisons 
militaires impératives ne l’exigent, 
et même dans ce cas, sous réserve 
d’exigences juridiques strictes».  

«Le non-respect de ces obliga-
tions peut constituer un déplace-
ment forcé, ce qui est un crime de 
guerre», a fait valoir  Türk. 

De leur côté, des ONG ont 
dénoncé hier l’absence d’un véri-
table plan pour mettre à l’abri les 
milliers de Palestiniens appelés à 
quitter l’est de Rafah, redoutant un 

«coût humanitaire» élevé. 
L’Egypte a mis en garde contre 

«les dangers d’une opération mili-
taire  à Rafah», selon un communi-
qué du ministère des Affaires étran-
gères. 

L’Egypte appelle l’entité sionis-
te à «faire preuve d’une retenue 
maximale et éviter davantage d’es-
calade, à un moment très critique» 
pour les discussions sur une trêve 
dans la guerre entre Israël et le 
Hamas dans la bande de Gaza, dans 
lesquelles Le Caire est l’un des 
trois médiateurs, avec le Qatar et 
les Etats-Unis. 

Mais en dépit des condamna-
tions internationales, le Premier 
ministre de l’entité sioniste a pro-
mis de lancer l’offensive. Le haut-
commissaire de l’ONU aux droits 
de l’homme a rappelé  l’urgence de 
l’instauration d’un cessez-le-feu. 
«Il faut avant tout un cessez-le-feu. 
L’aide humanitaire doit pouvoir cir-
culer librement et à grande échelle 
(…)» a-t-il demandé.  

RAMALLAH 

Le Premier ministre s’entretient 
avec le MAE slovène 
Le Premier ministre 

palestinien, Mo-
hammed Mustafa, 
s’est entretenu, di-
manche dernier à Ra-
mallah, avec la mi-
nistre des Affaires 
étrangères slovène, 
Tania Fajon, de la si-
tuation dans les terri-
toires palestiniens oc-
cupés, alors que 
l'agression sioniste se 
poursuit contre la ban-
de de Ghaza et les attaques de l'ar-
mée d'occupation et des colons en 
Cisjordanie occupée. Les deux par-
ties ont discuté de l'importance de la 
reconnaissance de la Slovénie de 
l'Etat de Palestine et de son obten-
tion d'une adhésion pleine et entière 
aux Nations unies, considérée com-
me une étape importante vers la réa-
lisation de la paix, la fin de l'occu-
pation et la concrétisation de l'éta-
blissement de l'Etat palestinien. Mo-
hammed Mustafa a informé son ho-
mologue slovène des plans du gou-
vernement palestinien pour renfor-
cer les efforts humanitaires et de se-
cours dans la bande de Ghaza, réta-
blir les services de base après l'arrêt 
de l'agression, se préparer à la re-
construction, en plus de la réforme 
institutionnelle, la réalisation de la 

stabilité et la relance 
économique. Les 
deux responsables 
ont  a également dis-
cuté des plans du 
gouvernement à pré-
senter lors de la pro-
chaine réunion des 
donateurs, qui met-
tent l'accent sur le 
soutien aux efforts 
de secours pour 
notre peuple dans la 
bande de Ghaza afin 

de répondre aux besoins humani-
taires fondamentaux urgents dans la 
région, mobiliser un soutien et habi-
liter l'agenda du gouvernement et la 
vision palestinienne pour les années 
à venir, en particulier le programme 
de réforme institutionnelle, en plus 
du soutien budgétaire pour per-
mettre au gouvernement de remplir 
ses engagements envers son peuple. 
Pour sa part, la ministre des Affaires 
étrangères slovène a souligné l'im-
portance de parvenir à un cessez-le-
feu, de faire respecter le droit inter-
national humanitaire et les droits de 
l'homme, de continuer à soutenir les 
efforts humanitaires dans la bande 
de Ghaza, et de renforcer la coopé-
ration entre les deux pays, l'échange 
d'expériences et le renforcement des 
capacités.

La «désinformation manipulatrice»  
de la presse occidentale dénoncée

Le traitement par les médias occidentaux des infor-
mations liées à la guerre génocidaire menée par 

l’entité sioniste contre la population palestinienne 
dans la bande de Ghaza relève de la «désinformation 
manipulatrice», ont relevé, hier à Alger, des spécia-
listes en communication et en géopolitique.  
«Le droit de défense est manipulé, le bourreau (entité 
sioniste) n’est pas en position de défense, mais il est 
l’auteur de crimes génocidaires contre les 
Palestiniens», a déclaré Hacene Kacimi, spécialiste 
en questions géopolitiques et sécuritaires, lors d’une 
nouvelle émission conjointement diffusée par la 
Chaine III de la Radio algérienne, Radio Algérie 
Internationale et Ifrikya FM, intitulée «Forum de la 
citoyenneté» et consacrée dans son 1er numéro à la 
liberté d’expression et la dualité des mesures chez les 
médias. Il a ajouté, à ce titre, que cette domination 
s’effectue par une «production scientifique d’un 
contenu manipulateur» par des «think tanks», afin 
d’imposer «des concepts qui ne sont pas neutres et 
contre lesquels il faut faire preuve de prudence». 

De son côté, l’universitaire Ahmed Bensaâda, spé-
cialiste des questions géopolitiques, a mis en avant 

«le choix délibéré des médias occidentaux de certains 
narratifs et expressions pour favoriser l’entité sioniste 
et discréditer les Palestiniens», au moment où l’opi-
nion publique dénonce cette manipulation et cherche 
à connaître la vérité, a-t-il ajouté.  

Intervenant sur le même sujet, Madjed Naama, 
directeur du magazine «Afrique-Asie», a indiqué que 
l’entité sioniste qui mène une guerre génocidaire à 
Ghaza pratique «une censure très stricte de l’informa-
tion». Tout en rappelant que 135 journalistes palesti-
niens ont été assassinés depuis le 7 octobre 2023, il a 
déploré le silence de la communauté internationale au 
moment où la corporation vient de fêter la Journée 
mondiale de la liberté de la presse. 
Pour sa part, la journaliste et essayiste belge Michel 
Collan a fait état de la directive imposée par les res-
ponsables du quotidien américain «New York Times» 
à ses journalistes leur interdisant l’usage de certains 
concepts, tels que «massacres» et «nettoyage eth-
nique», voire même de citer les Palestiniens. 
Elle a, à ce propos, appelé l’opinion publique occi-
dentale à faire face aux discours manipulateurs véhi-
culés par les médias de leurs propres pays.
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ACCIDENTS DE LA CIRCULATION 
  

L’hécatombe se poursuit

P
our sensibiliser les  
utilisateurs aux risques 
encourus sur le Net et 
les réseaux sociaux, une 
campagne a été lancée 
samedi dernier à travers 
le pays par le ministère 
de la Poste et des Télé-

communications, en collaboration 
avec d’autres secteurs. «Ces cara-
vanes de sensibilisation et d’informa-
tion sur les risques existants sur le 
Net, sont d’une grande importance au 
vu des dangers auxquels sont 
confrontés les jeunes, notamment les 
mineurs, et même les adultes. Cette 
campagne doit comporter des forma-
tions pour les utilisateurs des réseaux 
sociaux et du web pour éviter qu’ils 
soient victimes d’arnaques ou de 
contenus violents ou à caractère déso-
bligeant, qui portent atteinte à nos 
mœurs et traditions et nuire à la co-
hésion du tissu familial et sociétal», 
estime Tadjeddine Bachir, président 
du Groupement algérien des acteurs 
du numérique. 

La généralisation de l’internet et 
l’accès facile aux outils numériques 
sont deux facteurs essentiels dans la 
hausse du nombre d’internautes en 
Algérie et ailleurs. «70% des Algé-
riens sont connectés à Internet et 80% 
d’entre eux sont sur les réseaux so-
ciaux, facebook, Instagram, TikTok, 
en plus des différentes applications 
mobiles. Nous ne pouvons refuser 
tout ce qui est Internet et outils nu-
mériques, mais il faut les utiliser avec 
prudence. A ce titre, il existe juste-
ment des moyens technologiques 
pour filtrer et contrôler les contenus 
publiés sur le Net pour protéger les 
mineurs et aussi les adultes des es-
crocs qui pullulent sur la Toile»,  
relève notre interlocuteur. 

 

LA VIGILANCE EST DE MISE 
Dans ce sillage, l’expert met en 

garde contre les arnaques qui se ca-
chent derrière les écrans. «Tout est 
publié sur les réseaux sociaux et les 
sites. Des personnes malveillantes in-
novent dans les escroqueries. Elles 
cherchent à accéder aux données per-
sonnelles des internautes pour ensuite 
leur soutirer de l’argent de leurs 
comptes bancaires ou même vendre 
ces renseignements à des entités in-
téressées», avertit-il. Pour sa part, la 
psychologue clinicienne Radia Saïfi 
alerte sur les conséquences des ré-
seaux sociaux et des contenus dan-
gereux pour la santé physique et men-
tale des utilisateurs. «L’un des risques 
de l’internet chez les enfants et les 
adultes est l’addiction. Etre connectés 
durant de nombreuses heures ne laisse 
pas trop de temps pour les activités 
sportives, les relations familiales et 
sociales. En somme, nous nous iso-
lons peu à peu des autres et vivons 
dans un monde virtuel en dehors de 
toute réalité. Nous décelons aussi des 
troubles de sommeil et de comporte-
ment chez les jeunes», fait remarquer 
la psychologue.   

Selon elle, ces derniers dévelop-
pent également des problèmes mus-
culo-squelettiques du fait des mau-
vaises positions tenues devant les 
écrans durant de longues heures, et 
des troubles de vue. Concernant cer-
taines personnes qui émergent sur les 
réseaux sociaux comme les «influen-
ceurs», les adolescents s’identifient à 
eux, surtout sur les plans physique et 
vestimentaire. «Ces jeunes sont vul-
nérables et leur personnalité est en 
construction. Par conséquent, ils sont 
très influençables et essaient de res-
sembler à certains de ces internautes 
dont le but est le gain facile et parta-

gent des contenus dangereux et vul-
gaires. Pour eux, il suffit juste de faire 
le buzz et d’attirer le plus grand 
nombre d’abonnés», fait-elle savoir. 
Pour l’expert, le rôle des parents est 
capital dans la protection des mineurs 
des vidéos et autres publications sur 
les réseaux sociaux. «Il existe des so-

lutions technologiques comme les 
pare-feu. Il est question aussi de vé-
rifier les comptes de leurs enfants 
sans pour autant les empêcher 
d’échanger avec leurs copains, surtout 
du même âge», suggère-t-il. Mme Saïfi 
propose de discuter avec les jeunes 
des contenus et des dangers des ré-

seaux sociaux. «Il est indispensable 
pour ces jeunes de prendre conscience 
que ce danger existe bel et bien, 
même s’il n’est pas matérialisé. Il faut 
rester vigilant en ne dévoilant pas trop 
de détails personnels ou de photos», 
précise-t-elle. 

n Karima Dehiles 

RÉSEAUX SOCIAUX 
 

Derrière les écrans, le risque est permanent
LES RÉSEAUX SOCIAUX PRENNENT UNE PLACE IMPORTANTE 
DANS LA SOCIÉTÉ. Toutes les catégories sont concernées par 
cette «addiction» aux écrans. Ouvert, sans contrôle, l’espace 
bleu cache pourtant de grands dangers, notamment pour les 

jeunes. 

LUTTE CONTRE L’ARNAQUE ET L’ESCROQUERIE SUR INTERNET  

La Gendarmerie nationale met en garde 
Les services de la Gendarmerie nationale (GN) ont 

mis en garde récemment contre le phénomène de l'ar-
naque et de l'escroquerie sur Internet, dont plusieurs 
citoyens ont été victimes, appelant à la prise d'une série 
de mesures de prévention contre ce phénomène. Les 
services spécialisés de lutte contre la cybercriminalité 
de la GN «ont constaté une prolifération du phénomène 
de l'arnaque et l'escroquerie sur Internet, dont plusieurs 
citoyens ont été victimes», a précisé le communiqué de 
la Gendarmerie nationale, ajoutant que «ce phénomène 
s'appuie essentiellement sur la manipulation sociale, en 
recourant à chaque fois à de nouveaux modes d'escro-

querie à des fins criminelles». Ainsi, les services de la 
GN appellent les citoyens à «ne pas envoyer des photos 
de leurs cartes bancaires et postales ou des messages 
de confirmation de paiement via les réseaux sociaux», 
soulignant que «toute personne qui demande ces infor-
mations est sans doute un cybercriminel».  

«Il faut éviter de payer une marchandise avant sa li-
vraison et ne pas se fier aux publicités et publications 
qui promettent le gain facile», note le communiqué. 
Pour garantir la sécurité des citoyens sur l'espace nu-
mérique, les services de la GN mettent à leur disposition 
le numéro 1055 ou le lien suivant : www.ppgn.mdn.dz. 

JOURNÉE DE SENSIBILISATION AUX PREMIERS SECOURS  

Les gestes qui sauvent 
Une opération de sensibilisation 

et de formation aux premiers se-
cours, nécessaires pour sauver une 
personne subitement foudroyée par 
un infarctus du myocarde a été or-
ganisée, samedi dernier à Alger, en 
présence de plusieurs artistes, venus 
apporter leur soutien à la noblesse 
de cet acte. Intitulée «Une Journée 
pour la vie, l’artiste au cœur de l’ac-
tion», cette opération d’intérêt gé-
néral a été coordonnée par un co-
mité d’organisation représenté par 
l’enseignant universitaire et artiste, 
Mohamed-Réda Boukhalfa, et l’Or-
ganisme de formation par simula-
tion «Advenced Simulation Medi-
cal Algeria (Asma), représentée par 
son manager général, Samir Bou-
khalfa. 

Accueillis au centre de simula-
tion Asma, les travaux de cette ren-
contre au service de la citoyenneté 
ont été lancés par le docteur Amine 
Boudjellab, en présence de nombre 
d’artistes qui ont activement pris 
part à cette journée de formation. 
«Comment redémarrer un cœur et 
sauver une vie humaine en agissant 
vite et en appliquant les gestes 
justes et nécessaires pour optimiser 
les chances de sauvetage des per-
sonnes victimes de malaise car-
diaque», s’est alors demandé Mo-
hamed-Réda Boukhalfa, posant la 
problématique et l’objet de cette 
rencontre, dont le but, a-t-il martelé, 
était de «réussir à sensibiliser le 
grand public» autour de cette ques-

tion vitale pour pouvoir arriver à 
former «un sauveteur par famille». 
«Conscience, courage et savoir-
faire», sont les maîtres-mots qui 
doivent guider l’action du sauve-
teur, selon le formateur, Samir Bou-
khalfa, qui a pris le relais, s’aidant 
d’un document didactique filmé et 
projeté sur écran pour expliquer 
dans le détail, le fonctionnement du 
système cardiovasculaire, avant de 
rappeler avec regret qu’«une 
moyenne de 27 cas recensés de 
mort subite est enregistrée chaque 
jour en Algérie».  

Déplorant l’inconscience des 
gens et leur manque de sensibilisa-
tion à se former pour venir éven-
tuellement en aide à toute personne 
subissant les foudres de cette dé-
tresse absolue, Samir Boukhalfa a, 
entre autres, expliqué la différence 
entre l’arrêt cardiaque et l’accident 
vasculaire cérébral (AVC), passant 
en revue les gestes et le savoir-faire 
requis, permettant de déceler les 

symptômes d’une crise cardiaque, 
pour insister ensuite sur la nécessité 
absolue de contacter les secours et 
agir vite. «Appeler les services 
d’aide médicale urgente, leur expli-
quer succinctement et surtout clai-
rement l’état d’inconscience dans 
lequel se trouve la personne victime 
de malaise cardiaque, bien localiser 
le lieu de l’accident, être sûr de 
‘‘bien se faire comprendre’’ et en-
tamer, tout en restant en contact per-
manent avec les secours, un mas-
sage cardiaque en alternant, de 
manière récurrente, trente compres-
sions thoraciques et deux insuffla-
tions, jusqu’à leur arrivée», a ex-
pliqué le formateur et manager 
général d’Asma. Après avoir expli-
qué que les chances de réussite 
d’une bonne assistance à un cas de 
mort subite se comptaient en mi-
nutes (de quatre à huit minutes) et 
montré l’attitude et les gestes de 
sauvetage qu’il faut adopter, le for-
mateur et son staff ont invité les ap-
prenants-artistes à passer à la partie 
pratique dans des atmosphères dé-
tendues qui n’ont pas manqué de 
leurs notes d’humour. La même 
opération de sensibilisation et de 
formation aux premiers secours né-
cessaires pour ramener à la vie une 
personne subitement foudroyée par 
un infarctus du myocarde, a été te-
nue en milieu universitaire, où 
«plus de 250 étudiants y ont pris 
part avec succès», ont expliqué les 
organisateurs. 

À Chaïba, un criminel a cambriolé un établissement scolaire. Son forfait a suscité  
l'indignation auprès de toute la population. Le suspect a été rapidement appréhendé 

par les éléments de la brigade territoriale de la gendarmerie de Chaïba. Les dessous 
de cette affaire ont été portés à la connaissance du public. En effet, dès le dépôt de 
plainte au niveau de la brigade de Chaïba, les gendarmes ont immédiatement entamé 
des investigations afin d'élucider l’affaire. L'enquête a rapidement porté ses fruits, 
puisque les hommes en vert ont pu, grâce notamment à l'exploitation d’éléments de 
renseignements, identifier le suspect principal. Outre son arrestation, les enquêteurs 
ont récupéré les équipements et les objets volés du collège, dont notamment une 
brouette, un data show, un mégaphone, un pistolet de collage, une cisaille, une scie, 
18 boîtes d'encre, six spots rechargeables, un microscope, deux chaises de bureau, 
un câble électrique de 80 mètres, un tuyau en cuivre de 30 mètres ainsi que 24 mar-
queurs. La même source a indiqué qu'un dossier judiciaire a été établi contre le 
suspect pour vol nocturne par effraction et vandalisme volontaire des biens de État. 
Le criminel a été présenté par la suite devant le tribunal territorialement compétent. 

n A. L.

TIPASA  

Cambriolage d’un collège

Sept personnes ont trouvé la mort et 343 autres ont été blessées dans des 
accidents de la route survenus ces dernières 48 heures à travers le pays, 

indique un bilan de la Protection civile. Le bilan le plus lourd a été enregis-
tré dans la wilaya de Tiaret, avec 3 morts et 6 blessés, suite à une collision 
entre deux véhicules sur la RN14, commune Sabaïne, daïra de Mahdia, pré-
cise la même source.  D'autre part, les éléments de la Protection civile sont 
intervenus, en outre, pour prodiguer les soins de première urgence à 15 per-
sonnes intoxiquées par le monoxyde de carbone, émanant des appareils de 
chauffage et de chauffe-bain de leurs domiciles dans plusieurs wilayas du 
pays. Aussi, les éléments de la Protection civile sont intervenus pour l'ex-
tinction de 11 incendies urbains et divers dont celui d'El M'Ghair qui s'est 
déclaré à l'intérieur d'une cuisine dans une habitation sise au lieudit village 
Ma El Zahre, commune et daïra de Djamaâ, causant le décès (carbonisée) 

d'une fillette âgée de 2 ans. Les autres incendies ont été enregistrés à Alger 
(5 incendies), Blida (1), Relizane (1), Guelma (1), Khenchela (1),  

El M'Ghair (1) et Béchar (1). Par ailleurs, deux explosions de gaz naturel 
enregistrées à l'intérieur d’habitations à Djelfa et à Sétif ont causé des brû-

lures de 2e degré à 2 personnes (une personne dans chaque wilaya). 
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LA GALERIE D’ART GUESSOUM 
ANTIQUITÉS, à Alger, accueille 

actuellement une exposition 
collective intitulée «Visions 

contemporaines». Pas moins  
de 35 artistes y exposent plus  

de 100 œuvres d’art.  
 

L
e coordinateur à la galerie, Kamel 
Haddad, a expliqué que cette mani-
festation a pour but de regrouper des 
artistes algériens et les faire décou-
vrir au public. «Chaque artiste pro-
pose quatre toiles où il exprime à sa 
manière sa vision de la vie», sou-
ligne-t-il. Etalé sur deux niveaux, le 

sous-sol de l’antiquaire, aménagé en salle 
d’exposition, abrite des œuvres accrochées ou 
positionnées ici et là, au-dessus d’un meuble 
qui date du siècle dernier, ou entre un bibelot 
et un miroir. En cette journée printanière, les 
visiteurs sont venus nombreux découvrir de 
nouveaux talents, retrouver leurs artistes favo-
ris ou acquérir de nouvelles œuvres, proposées 
à des prix variant entre 40.000 et 80.000 DA.  

Meriem Chaouane est autodidacte, issue 
d’une famille d’artistes. C’est son père qui l’a 
guidée, explique-t-elle, dans son exploration 
artistique. «Il m’incite à puiser dans la pureté 
de mon âme pour l’exprimer en art»,  
confie-t-elle. S’inspirant de son entourage, la 
plasticienne propose des toiles de dimensions 
moyennes et grandes en peinture à l’huile. Elle 
cherche ainsi, comme elle le dit, à communi-
quer des impressions et des états d’âme, et à 
transmettre la sensibilité qui se dégage de l’hu-

main et de son environnement. «Mon travail 
consiste à explorer l’universalité des senti-
ments et à les traduire par ma vision person-
nelle», poursuit-elle.  

Abdelkader Rouabeh, de la wilaya de 
Bordj Bou Arréridj, est diplômé de l’Ecole 
supérieure des beaux-arts d’Alger en 1996. 
Formé par Choukri Mesli et Abderrahmane 

Aidoud, il propose des toiles en art abstrait 
cinétique caractérisées par des couleurs origi-
nales. En plus de son travail artistique, 
Rouabeh réfléchit à la manière de transmettre 
son art aux non-voyants en utilisant le braille 
pour transcrire sa vision, la thématique de ses 
œuvres et les émotions qu’il veut procurer à 
autrui. Selon l’artiste, il est difficile de dessi-

ner au printemps. Pour lui, la création divine 
est à son apogée pendant cette saison. «Il m’est 
difficile de créer quelque chose durant cette 
période de l’année.  Je choisis plutôt de me 
délecter de la beauté de la nature pour, ensuite, 
m’en inspirer», ajoute-t-il.  

Leïla Boutamine, elle, dit avoir exposé ses 
toiles pour la première fois à 18 ans. Exerçant 
dans une agence culturelle et artistique, la 
plasticienne ne s’est jamais éloignée de 
l’art. Elle est également l’auteure de «Fantasia, 
une mémoire… un art», un ouvrage illustré par 
ses propres photographies artistiques. L’artiste 
centre son travail sur l’identité algérienne, son 
évolution et sa pérennisation face à la moder-
nité. «En tant que plasticienne, tous les médias 
sont bons pour s’exprimer», précise-t-elle. Les 
toiles de Boutamine représentent des schémas 
géométriques à travers lesquels elle exprime 
ses profondes émotions et inscrit son langage 
sur la toile, pour traduire esthétiquement ses 
idées.  L’artiste peintre précise ne pas avoir 
comme idée première de susciter des senti-
ments à travers son art, mais plutôt à établir un 
mode de communication avec ceux qui parta-
gent sa sensibilité. 

«Visions contemporaines» se veut une pro-
duction artistique qui cristallise l’identité algé-
rienne. Plusieurs autres artistes participants, 
tels Samia Cheloufi, Nacer Douadi, Saïd 
Djeffal, Dalila Toulmoutine, Djamel Rouis, 
Hakim Tounsi, se sont engagés à travers leurs 
créations à offrir une représentation variée et 
vivante de la réalité contemporaine du pays. 
L’évènement artistique se poursuit jusqu’au 24 
mai prochain.  

n Souha Bahamid

 

Un plan de  
protection des sites 

archéologiques  
élaboré  

La Direction de la culture et des arts et la 
Conservation des forêts de la wilaya 

d’El Tarf ont élaboré un plan préventif 
spécial pour la protection des sites et 

monuments archéologiques durant l’été 
prochain, a indiqué dimanche dernier le 

responsable du patrimoine culturel à ladite 
direction. Ahmed Hamouda a précisé à 
l’APS que la Direction de la culture a 

élaboré en coordination avec la 
Conservation des forêts une feuille de 

route pour renforcer la protection des sites 
et monuments historiques contre les 

incendies. Les sites archéologiques situés 
dans des forêts subissent souvent des 

dégâts en cas d’incendies nécessitant ainsi 
la mise en place de mesures préventives 
contre cette menace, a ajouté le même 
cadre. Le secteur de la culture en tant 
qu’une partie fondamentale dans la 

préservation de ces monuments vise ainsi 
à protéger ce patrimoine et l’ensemble des 
biens archéologiques des 24 communes de 

la wilaya, selon la même source. Pas 
moins de sept sites archéologiques de la 
wilaya d’El Tarf ont été touchés par les 

incendies de l’été 2022, notamment dans 
les communes de Hammam Béni Salah, 

Bouteldja et Chefia, selon le même cadre 
qui a relevé que les feux affectent la 

composition physico-chimique des pierres 
des sites archéologiques. 

Le Musée national du Bardo a organisé, hier au niveau de son siège à 
Alger, des portes ouvertes sur son laboratoire de conservation et de 

restauration du patrimoine culturel, où les visiteurs ont pu découvrir les 
différents aspects des opérations de conservation et de restauration des 
biens culturels et des collections muséales de cette institution, dans le 
cadre du programme du Mois du patrimoine (18 avril - 18 mai).  

Cette manifestation, organisée sous le patronage du ministère de la 
Culture et des Arts, a été marquée par des présentations pédagogiques 
animées par le personnel du laboratoire et simplifiées pour les visi-
teurs, autour d’exemples d’opérations de restauration d’œuvres d’art et 
de pièces de musée.  

Différents équipements et matériaux utilisés dans le domaine de la 
restauration et de la conservation ont également été exposés, et les par-
ticipants ont pu suivre une partie des travaux de restauration et de 
conservation de certaines pièces. Dans ce cadre, le directeur du Musée 
national du Bardo, Zoheir Harichane, a indiqué que cette manifesta-
tion, qui durera tout le Mois du patrimoine, «permettra aux visiteurs du 
musée de découvrir, à travers un atelier de restauration vivant, les prin-
cipales étapes de la conservation et de la restauration des pièces de 
musée, grâce aux compétences et aux efforts de spécialistes dans le 
domaine et à l’utilisation d’équipements, de matériaux et de moyens 
techniques modernes, en vue de les protéger».  

Harichane a également expliqué que cette manifestation vise à 
«sensibiliser et à informer le grand public, en particulier les enfants, 
aux différentes activités du musée qui constitue un monument histo-
rique classé abritant des collections muséales variées allant de la pré-
histoire à l’ethnographie». La mission essentielle de ce musée est de 
préserver, valoriser et conserver ce patrimoine important de la détério-

ration», a-t-il ajouté, soulignant que le laboratoire «effectue régulière-
ment la restauration et la conservation des biens culturels et des collec-
tions muséales qui reflètent la diversité et la richesse du patrimoine 
matériel et immatériel algérien, et sensibilise à l’importance de sa pré-
servation pour les générations futures». Attachée de laboratoire, char-
gée de la restauration, Saliha Bouali a affirmé que le rôle du laboratoire 
consistait à s’occuper de l’environnement des pièces anciennes et à 
intervenir directement sur les pièces exposées, en l’occurrence les col-
lections ethnographiques (costumes traditionnels, céramique, tissus, 
cuivre, cuir, bois...), les collections spécial préhistoire et celles stoc-
kées, en utilisant des appareils modernes facilitant leur protection et 
restauration. 

Elle a souligné que les interventions pour maintenance et restaura-
tion menées périodiquement par le laboratoire tout au long de l’année 
se faisaient en plusieurs étapes, citant «la maintenance préventive» qui 
consiste à équiper toutes les salles d’exposition en espaces de stockage 
de matériaux spéciaux pour gérer les changements de températures, 
l’humidité et la luminosité». Le musée prend également en charge «la 
mission de conception et de fabrication des supports et caisses réservés 
aux pièces anciennes, fabriqués avec des matières répondant aux 
normes de maintenance et de restauration». Revenant à la deuxième 
phase, l’intervenante a cité «la maintenance curative», impliquant une 
intervention directe sur les pièces détériorées, à commencer par un net-
toyage profond et le stoppage de tout type de corrosion. 

La 3e étape, «la restauration», exige davantage de précision et de 
clarté pour une bonne lecture de la pièce, en tenant compte de sa valeur 
historique, esthétique nécessitant parfois des modifications, voire une 
reconstitution des parties manquantes ou une recoloration.

Les activités organisées dans le cadre de la 
valise muséale sont revenues en force, à l’oc-

casion de la célébration du Mois du patrimoine 
(18 avril-18 mai), dans le but de faire connaître 
aux étudiants les collections que recèle le Mu-
sée national public Ahmed-Zabana et son rôle 
dans la protection des diverses composantes 
du patrimoine culturel et ses formes d’expres-
sion des risques de tous genres, apprend l’APS 
de la direction de cette institution.  

Dans ce cadre, le Musée Ahmed-Zabana a 
lancé, depuis le 18 avril dernier, coïncidant 
avec le premier jour du Mois du patrimoine, 
une campagne au cours de laquelle la valise 
muséale a ciblé plusieurs départements d’en-
seignement supérieur, afin de vulgariser auprès 
des étudiants les multiples trésors que recèlent 
ses différentes salles d’exposition, a déclaré le 
conservateur en chef de cette institution mu-
séale, M’djahed Kaddour. Le programme mis 

en œuvre au titre de cette activité de proximité, 
qui se poursuit jusqu’au 18 mai, comporte des 
visites aux départements relevant des facultés 
des sciences sociales, d’histoire, des lettres et 

des arts, de la civilisation islamique, ainsi que 
de la faculté de droit et des sciences politiques 
de biologie des Universités d’Oran 1 Ahmed-
Ben-Bella et d’Oran 2 Ahmed-Benahmed, a 
fait savoir la même source. L’objectif à travers 
cette initiative, qui connaît une adhésion no-
table des étudiants, est de faire connaître à ces 
derniers «leur histoire et leur patrimoine pres-
tigieux», ainsi qu’à promouvoir et à vulgariser 
les collections du Musée, représentées par des 
objets naturels et culturels considérés comme 
de vrais outils didactiques susceptibles de les 
aider dans leurs recherches et leurs cursus uni-
versitaires, a expliqué M’djahed.  

Par ailleurs, à la faveur de la même activité, 
des conférences et des expositions mettant en 
valeur les multiples collections conservées dans 
les différentes sections du Musée Ahmed- 
Zabana ont été organisées.

«VISIONS CONTEMPORAINES» À LA GALERIE GUESSOUM À ALGER 
 

Rayonnement de plasticiens

MUSÉE DU BARDO (ALGER)  
 

Portes ouvertes sur le laboratoire de conservation  
et de restauration du patrimoine

EL TARF 

MUSÉE AHMED-ZABANA D’ORAN 

La valise muséale sillonne les universités 
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MAGNUS CARLSEN DIT CRAINDRE 
QUE LE CHAMPION DU MONDE EN 

TITRE, Ding Liren, ne soit 
«définitivement brisé» et ne 

parvienne pas à récupérer 
sa couronne. 

 
 

 

L
a Fédération internationale des 
échecs (FIDE) a lancé un appel 
d’offres pour le championnat du 
monde 2024 avec des chiffres budgé-
taires qui ont suscité un débat au sein 
de la communauté des échecs. 
Quelques semaines après la conclu-
sion du tournoi des candidats, la 

FIDE a déjà tourné son attention vers le pro-
chain match du championnat du monde. Le 
champion en titre chinois Ding Liren affronte-
ra le challenger indien Gukesh Dommaraju. Le 
match devrait avoir lieu entre le 20 novembre 
et le 15 décembre 2024 et la recherche d’un 
organisateur a commencé. La fédération orga-
nisatrice devra débourser plus de 9,6 millions 
de dollars si elle entend accueillir la finale du 
championnat du monde entre l’Indien 
Dommaraju Gukesh et le champion en titre 
chinois Ding Liren. A ce propos, le secrétaire 
de la fédération indienne, Dev Patel, a exprimé 
la volonté de l’organisme national d’accueillir 
la finale qui suscite beaucoup d’intérêt en rai-
son de la présence du prodige Indien 
Dommarju Gukesh âgé de 17 ans, est qui est 
devenu le plus jeune prétendant au titre mon-
dial en remportant le tournoi des candidats à 
Toronto  Canada du 3 au 23 avril 2024. Les cri-
tères de base définis par la FIDE pour un sou-
missionnaire potentiel sont un budget de 8,5 
millions de dollars et des frais de facilitation 
de 1,1 million de dollars pour l’organisme 
mondial. La durée du tournoi est de vingt cinq  
jours et l’approbation des règlements sera 
achevée d’ici le 1er juillet 2024. Le montant 
total des prix décernés par la FIDE est d’envi-
ron 2,5 millions de dollars, le fonds du prix 
étant passé de 2 millions de dollars en 2023. Le 
paiement des droits commerciaux, de parraina-
ge et de diffusion sera précisé en fonction des 
propositions des soumissionnaires. 
L’organisateur respectera les droits des spon-
sors et partenaires de la FIDE, y compris pour 
la diffusion vidéo. Le soumissionnaire poten-
tiel doit indiquer la répartition exacte du bud-
get par poste, y compris les propositions de 
paiements à la FIDE pour les droits commer-
ciaux et de parrainage, le paiement des droits 
de diffusion et la répartition des droits de par-
rainage et de diffusion entre la FIDE et les 
organisateurs. La décision finale de la FIDE 
sera basée sur l’ensemble des conditions et 
intérêts proposés pour le développement des 
échecs et la date limite sera le 31 mai. Patel 
avait déclaré : «Nous sommes ouverts à la dis-
cussion avec la FIDE, et nous sommes certains 
que le meilleur championnat du monde se tien-
dra en Inde. Pour moi, l’objectif le plus impor-
tant n’est pas de considérer cela comme une 
proposition de championnat du monde à la 
FIDE, mais de concrétiser cela en faisant des 
échecs un sport populaire dans le pays», a-t-il 
ajouté. Selon la FIDE, «nous devons générer 
des revenus pour pouvoir travailler. Nos effec-
tifs ont presque doublé par rapport à 2018. Ce 
n’est pas parce que nous voulons simplement 
gaspiller de l’argent. Nous faisons simplement 
beaucoup plus de travail. C’est nécessaire. Une 
salle de haut niveau pendant un mois coûte très 
cher. A moins de l’organiser dans une chambre 
d’hôtel, ce qui ne serait pas acceptable, souli-
gnant également les améliorations technolo-
giques, les mesures anti-triche et, en particu-
lier, l’amélioration de la diffusion qui, selon la 
FIDE, ne répond pas aux normes modernes. A 
l’heure actuelle, nous ne sommes pas très 
satisfaits de la diffusion que nous avons. Nous 
avons une diffusion très sérieusement amélio-
rée par rapport au standard de 2011. A présent, 

nous avons amélioré beaucoup de petites 
choses, mais ce n’est pas encore un standard de 
télévision». La fédération indienne des échecs 
(AICF) a exprimé son intérêt pour l’organisa-
tion du match, son secrétaire Dev Patel com-
mentant : «Nous sommes ouverts à la discus-
sion avec la FIDE, et nous sommes certains 
que le meilleur championnat du monde sera se 
tiendra en Inde», a-t-il déclaré. La FIDE 
n’avait encore reçu aucune offre officielle, 
mais a confirmé que plusieurs parties avaient 
exprimé leur intérêt. «Nous avons des discus-
sions approfondies avec l’Argentine, l’Inde  et 
Singapour. Celles-ci sont à un stade avancé». 
La FIDE estime que le match devrait susciter 
tellement d’intérêt qu’il pourrait y avoir plus 
d’une offre.  

 

DÉCLARATION DE MAGNUS CARLSEN  
L’ex-champion du monde, le Norvégien 

Magnus Carlsen dit craindre que le champion 
du monde en titre, Ding Liren, ne soit «défini-
tivement brisé» et ne parvienne pas à récupérer 
après sa couronne. Dans le même temps, il a 
félicité ukesh Dommaraju, vainqueur du tour-
noi des candidats. Magnus Carlsen dit qu’il 
n’est pas sûr que l’ancien numéro deux mon-
dial soit réellement en mesure de retrouver son 
apogée de 2019. «La question est de savoir s’il 
est en quelque sorte définitivement rompu par 
rapport au dernier championnat du monde 
auquel il a participé. Je n’en suis pas sûr, mais 
je pense qu’il y a une possibilité qu’il le soit. 
Je pense qu’il y a une chance qu’il ne revienne 
pas au même niveau qu’il était à son apogée 
vers 2018-2019. Et je pense que prendre un 
congé lui a fait du bien après le match de 
championnat du monde, mais c’est clairement 
cela n’a pas encore été suffisant. J’espère qu’il 
reviendra, mais ce n’est pas du tout gagné 
d’avance que nous le reverrons un jour  son  
niveau d’avant. Ce qui est arrivé à Ding après 
le match de championnat du monde devrait 
faire comprendre aux gens, aux fans d’échecs 
en général, ainsi qu’aux autres professionnels, 
à quel point ces événements sont difficiles. Je 
pense que s’il est capable de montrer le niveau 
qu’il a eu dans le passé, il sera probablement le 
favori du match, mais dans l’état actuel des 
choses, je n’en suis pas sûr»n a ajouté Carlsen. 
Gukesh est très apprécié par Carlsen, qui le 
qualifie de «merveilleux». «Tout d’abord, c’est 
un gars formidable, très calme, très humble, et 
il est très curieux quand il s’agit de tout ce qui 
concerne les échecs. C’est généralement une 
caractéristique de certains des plus grands 
joueurs de tous les temps, qu’ils réussissent un 
peu au plus haut niveau... ils se montrent évi-
demment prometteurs dès leur plus jeune âge, 
mais ensuite ils réussissent au plus haut niveau 
un peu avant les gens. Je m’attends générale-
ment à cela. Cela a donc été une histoire 
incroyable et je suis sûr qu’il se sent très excité 

maintenant». L’ancien champion du monde a 
également évoqué l’une de ses premières ren-
contres avec Gukesh, qui a eu lieu lors du 
Champions Chess Tour 2021. C’est  une partie  
qu’il a jouée «avec trop de désinvolture» lors 
de l’ouverture, ce qui a conduit à une pire posi-
tion avec les blancs. Ce qui était remarquable 
chez Gukesh, même comparé à d’autres jeunes 
stars, c’est qu’il jouait aux échecs extrême-
ment ambitieux et qu’il jouait de la même 
manière contre tout le monde. Comme des 
échecs vraiment puissants et ambitieux. Quand 
vous n’avez pas assez de force aux échecs pour 
y parvenir, cela peut souvent être préjudiciable 
à votre score. Vous avez vu dans certains tour-
nois qu’il s’effondre parce qu’il n’arrive pas à 
s’en sortir, comme s’il essayait de faire beau-
coup de choses un peu trop. Finalement, 
lorsque ce style commence à fonctionner, alors 
vous pouvez voir quel genre de résultats cela 
donnerait. Mais il était vraiment visible à 
l’époque qu’il avait un style qui permettait de 
voir qu’il pouvait devenir quelque chose de 
vraiment spécial. Je suis surpris qu’il lui a fallu 
si peu de temps pour devenir un challenger au 
championnat du monde. Évidemment, c’est 
une surprise pour la plupart des gens, mais il a 
toujours eu le potentiel d’être là-haut», a ajou-
té Magnus Carlsen. On a demandé à l’ancien 
champion du monde comment sa personnalité 
changerait, puisqu’il n’est plus le détenteur du 
titre le plus prestigieux aux échecs. «Je sens 
que cette identité a déjà changé. Je n’ai pas été 
mentalement dans les championnats du monde 
depuis assez longtemps. Après le match avec 
le Russe Ian Nepomniachtchi en 2021 à Dubai, 
il y avait une période dont j’étais sûr que ce 
serait la dernière pour moi. La première place 
au monde a été importante pour moi depuis 
quelques années, mais maintenant j’ai l’im-
pression de ne pas jouer beaucoup aux échecs 
classiques, donc le sens change. Je sais que 
quand je décide de jouer les classiques pour la 
première fois, je suis généralement d’un 
niveau décent, mais je le joue si rarement que 
je suis un peu rouillé. Maintenant, je n’ai aucu-
ne idée à quel point je suis bien aux échecs 
classiques. Ce sera intéressant de réessayer.» 
Carlsen dit qu’il a déjà commencé à accorder 
moins d’attention aux échecs classiques, ce qui 
offre un aperçu intéressant de la raison. «Après 
avoir regardé mes tournois passés à Wijk Aan 
Zee au Pays-Bas, j’ai l’impression que jouer 
aux échecs classiques est purement intéressant 
intellectuel. C’est bien d’avoir le temps de 
réfléchir et de comprendre, mais j’en ai déjà 
marre avec toute la préparation. C’est trop 
bouleversant en ce moment. Avant, c’était 
beaucoup plus facile, mais maintenant c’est 
beaucoup plus difficile parce que dans la plu-
part des débuts, les gens trouvaient des options 
plus ou moins forcées. Même dans le système  
de Londres, vous devez vous préparer beau-

coup pour jouer la variante que j’ai jouée dans 
les classiques si je ne voulais pas me préparer 
où si rien ne fonctionnait. Maintenant tu ne 
peux plus faire ça.»  Magnus Carlsen a révélé 
qu’il n’avait en fait aucune motivation pour 
jouer aux échecs classiques depuis 2019, 
quand il a obtenu certains des meilleurs résul-
tats de sa carrière et a gagné tous les tournois 
auxquels il a participé. «J’ai eu une certaine 
préparation pour le match 2018 contre 
l’Américain Fabiano Caruana à Londres qui a 
très bien fonctionné, mais tout cela n’est plus 
pertinent parce que les gens jouent surtout 
d’autres variantes beaucoup plus forcées et 
rien ne peut être fait. Tout ce qui m’a aidé à 
l’époque est plus ou moins inutile maintenant. 
Je pense que ça va être plus dur désormais.» 
Carlsen a quelques idées sur les formats qui 
augmenteront ses chances de revenir au cou-
rant. «Le plus évident est que la FIDE a égale-
ment proposé de jouer deux parties par jour 
avec un contrôle de temps plus court. Vous 
obtiendrez plus des parties et un contrôle de 
temps plus court, ce qui signifie que l’impor-
tance de la préparation sera réduite et vous 
obtiendrez plus de résultats.» Magnus propose  
un contrôle du temps de 60 minutes ou 45 
minutes, avec 15 secondes ajoutées pour 
chaque coup. Il aime aussi le format utilisé 
pour Chess Champion Tour avec un système 
suisse qualificatif et une cadence de 10 
minutes plus deux secondes.  

 

PUGILAT MAGNUS-GUKESH À VARSOVIE  
A ce propos, le coup d’envoi du Grand 

Chess Tour 2024 sera le Superbet Rapid et 
Blitz, le premier des trois événements  à caden-
ce rapide 25 minutes plus dix secondes, qui se 
déroulera du 8 au 12 mai à Varsovie en 
Pologne. L’événement commence par neuf 
rondes de parties rapides, suivies de 18  rondes 
blitz à la cadence de 5 minutes plus deux 
secondes. Parmi eux, figurent l’ex-numéro un 
mondial Magnus Carlsen et le prochain chal-
lenger pour la couronne mondiale, Dommaraju 
Gukesh. Pour la première fois depuis sa victoi-
re au tournoi des candidats, le nouveau chal-
lenger pour le titre mondial, Dommaraju 
Gukesh, affrontera l’ancien champion du 
monde Magnus Carlsen dans un tournoi offi-
ciel doté de 175.000 dollars. Bien qu’il se soit 
retiré du cycle du championnat du monde, 
Carlsen continue d’être de loin le joueur le 
mieux noté au monde sur le plan du classement 
Elo international. Gukesh sera l’un des quatre 
habitués participant au premier événement du 
Grand Chess Tour de cette année et sera rejoint 
par l’Ouzbek Nodirbek Abdusattorov,  l’Indien 
Praggnanandhaa Rameshbabu, le Néerlandais 
Anish Giri, le Polonais Jan-Krzysztof Duda , le 
Chinois Wei Yi, l’Indien Arjun Erigaisi, 
l’Allemand Vincent Keymer et le Roumain 
Kirill Shevchenko.

www.horizons.dz
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Par Benhadi Aziz Madani, instructeur à la Fédération internationale des échecs 
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l COMBINAISON  l PROBLÈMEl FIN DE PARTIE  

Voyage 
royal sans 
retour ! 
Les jouent 
blancs 
jouent  et 
gagnent !

Les blancs 
jouent et font 
mat en deux 
coups

 
 
 

SOLUTION DE «TESTEZ VOTRE FORCE» PRÉCÉDENT 

La bonne 
case de  
retraite du 
cavalier !  
Les blancs   
jouent et 
annulent!

 
Combinaison : 1.Cxd5 cxd5 [1...Fd6 2.Db3 Rh8 3.Fxe4 Fxf4 4.Fxf5 Fd6 

5.Cc3gagne ] 2.Fc7 gagne  
 

Finale :1.Dd4+ Re2 [1...Re1 2.De3+ Rd1 3.Dd3+] 2.Dc3 Rd1 3.Dd3+ 
Rc1 4.Rc4 Rb2 5.Db3+ Ra1 6.Dc3+ [6.Dxc2=] 6...Rb1 7.Rb3 c1D 

[7...c1C+ 8.Ra3 Cd3 9.Dd2] 8.Dd3+ Ra1 9.Da6+ Rb1 10.Da2 mat 1–0 
 

Problème : 1.Tf4+ gxf4 2.Tg4 mat 1–0

FINALE DU CHAMPIONNAT DU MONDE ENTRE DING LIREN ET GUKESH DOMMARAJU   

Chennai, Singapour, Riyadh ou Buenos Aires   



Règle  
du jeu 
 

Le sudoku est 
une grille de  
9 cases sur  
9, divisée elle-
même en 
9 blocs de  
3 cases sur  
3. Le but du jeu 
est de la 
remplir 
entièrement 
avec une série 
de chiffres 
allant de 1 à 
9 de sorte que 
chaque ligne, 
chaque 
colonne et 
chaque bloc 
de 3X3 doivent 
contenir toute 
la série des 
chiffres allant 
de 1 à 9.
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Règle  
du jeu 

 
Dans la grille  

ci-contre,  
les lettres ont été 
remplacées par 

des chiffres.  
Un même chiffre 

représentant 
toujours la 

même lettre, 
reconstituez les 

mots au fur et à 
mesure que 

certaines lettres 
apparaissent 

dans la grille. 
Pour commencer  

le jeu, trouvez  
le mot dont  

les premières 
lettres sont déjà 
indiquées dans  

la grille.

M

M

HORIZONTALEMENT 
 
I-  Appétissante.  
II- Prince. Adverbe. Infinitif.  
III- Interstice. Refuser  
de reconnaître.  
IV-  Métal. Joyau de la couronne 
d'Angleterre.  
V- Solution. Choisi.  
VII-  Rivière d'Asie. Substance 
transparente de l’œil.   
VIII-  Nitrate de  potassium.  
IX-  Mesure de longueur. Encre 
de la seiche.  
X- Ecimé. Trimer dur. 

VERTICALEMENT 
 
1- Doctrine non révolutionnaire.  
2-  Qui a une saveur désagréable. 
Aliment complet.  
3- Boisson alcoolisée.  
Tissu tricoté.  
4-  Urticacées. Gaz bruyant.  
5- Bourgeon de la chicorée. 
6-  Règle. Infractions.  
7-  Prénom d'étrangère. 
Individus.  
8- Baie du Japon. Rassasié.  
9-  Support de balle. Dépôt  
de fond. C'est-à-dire.  
10-  Faute. Parce que. 

www.horizons.dz
DÉTENTE
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LIGUE DES CHAMPIONS UEFA - DEMI-FINALE (RETOUR) 
FOOTBALL

Le Paris Saint-Germain 
accueille ce soir le Borussia 

Dortmund pour le compte des 
demi-finales retour  

de la Ligue des Champions. 
Battu (1-0) à l'aller, le club 

parisien doit impérativement 
écarter de son chemin 

l’obstacle allemand s’il veut 
être au rendez-vous  

de la finale.  
 

A
près leur courte défaite 
au Signal Iduna Park, les 
Parisiens n'ont pas le droit 
à l'erreur devant leurs 
supporters. Les parte-
naires de Kylian Mbappé 
doivent sortir le grand 
jeu pour espérer disputer 

le dernier stade de cette prestigieuse 
compétition prévu le 1er juin prochain 
à Wembley. 

En face, le Borussia Dortmund a 
fait le boulot dans cette première 
manche et aborde ce match retour 
avec un peu plus de sérénité. Les  
Allemands ne sont pas dans l'obliga-
tion de s'imposer pour rejoindre la fi-
nale. Le BVB peut de nouveau re-
joindre Wembley 11 ans après sa der-

nière finale face au Bayern Munich 
(finale perdue 2 buts à 1). Pour cette 
deuxième manche à Paris, trois absents 
dans l'effectif allemand. Il s’agit de 
Sébastien Haller, Ramy Bensebaïni 
et Julien Duranville. L'ailier allemand 

Karim Adeyemi est également incer-
tain pour ce match retour. Le joueur 
de 22 ans souffre de douleurs à la 
cuisse. Du côté du PSG, Luis Enrique 
devra faire sans l'un de ses tauliers 
en l’occurrence Lucas Hernandez. Ce 

dernier, sorti sur blessure au match 
aller, sera indisponible pour plusieurs 
mois. Le défenseur français a été 
opéré du genou. Un vrai coup dur 
pour les Rouge et Bleu. Presnel Kim-
pembe est aussi blessé de longue 

date. Ceci dit, cette deuxième em-
poignade s’annonce très compliquée 
pour les deux équipes. Le Paris Saint-
Germain va se montrer très offensif 
pour revenir au score, ce qui ouvrira 
certainement des brèches au Borussia 
Dortmund pour se procurer des oc-
casions et faire mal à leur adversaire 
du jour. Certes, les Parisiens conduits 
par leur super star et meilleur buteur 
de l’équipe, Kylian Mbappé, ont les 
capacités de rattraper leur retard et 
se qualifier, néanmoins il faudra aussi 
compter sur la furia des Schwarz-
Gelben, emmenés par le capitaine 
Reus et le redoutable canonnier Füll-
krug, qui peuvent frapper à tout mo-
ment. 

n R. S. 
 

 
Les compositions probables  
PSG : Donnarumma - Hakimi, 
Marquinhos, Beraldo (ou Danilo), 
Nuno Mendes - Vitinha, Zaïre-
Emery, Fabian Ruiz - Dembélé, 
Mbappé, Barcola (ou Ramos) 
 
Borussia Dortmund : Kobel - 
Ryerson, Hummels, Schlotterbeck, 
Maatsen - Can, Sabitzer - Adeyemi, 
Brandt, Sancho - Füllkrug 
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PSG-BORUSSIA DORTMUND : AUJOURD’HUI À 20H00  

Un rendezvous avec l’histoire 

JO 2024  

Drogba va encore porter la flamme ! 
L’emblématique footballeur Didier Drogba, a été annoncé 

comme l'un des porteurs de la flamme olympique jeudi pro-
chain à Marseille. Aux côtés du Ballon d'Or 1991 Jean-Pierre 
Papin, du capitaine de l'OM Valentin Rongier, de Basile Boli, lui 
aussi Ivoirien de naissance, d'Éric Di Meco ou encore de l'ancien 
basketteur Tony Parker et du rappeur Soprano, Didier Drogba 
aura l'honneur de porter la flamme olympique dans la cité pho-
céenne ce jeudi 9 mai, première étape du relais qui la mènera jus-
qu'à Paris pour l'ouverture des JO Paris 2024 le 26 juillet pro-
chain, révèle L'Équipe. Il ne s'agira pas d'une première pour la 
légende ivoirienne, qui avait déjà porté le flambeau lors des JO 
de Londres en 2012 lorsqu'il venait de remporter la Ligue des 
champions avec Chelsea. Ce 9 mai, Marseille sera avec Paris la 
seule ville de l'Hexagone à être traversée par le relais de la flam-
me durant une journée complète. Le relais s'effectuera sur huit 
segments à travers plusieurs lieux emblématiques de la ville. Il 
débutera à la basilique Notre-Dame de la Garde, qui domine la 
Méditerranée, et se terminera devant le Stade Vélodrome. Didier Drogba n'a joué qu'une seule saison 
à Marseille (2003-2004). Mais quelle saison! L'Éléphant avait inscrit 32 buts en 55 matchs et atteint 
la finale de la Coupe UEFA, devenant ainsi une légende du club phocéen en seulement un exercice. 
Le voir porter la flamme olympique dans la ville qui l'a révélé au plus haut niveau du foot français 
n'est donc pas une surprise. En octobre 2021, il avait déjà été ambassadeur pour un match des héros 
organisé par l'UNICEF au Vélodrome, ce qui lui avait permis de faire de nouveau trembler les filets 
de ce stade mythique, lui qui rêvait d'y faire son retour tout au long de sa carrière. 
 
 
 
 
 

TENNIS – CLASSEMENT ATP  
Rublev remonte à la 6e place 

Grâce à son succès dimanche en finale du Masters 1000 de Madrid, le Russe Andrey Rublev atteint 
la sixième place mondiale du classement ATP publié hier, toujours dominé par Novak Djokovic. 

Le Serbe devance désormais l'Italien Janik Sinner de 1130 points et l'Espagnol Carlos Alcaraz de 
2645 points, deux rivaux d'ores et déjà forfaits pour un autre Masters 1000, celui de Rome, qui débu-
te aujourd’hui, à mois de trois semaines de Roland-Garros. La progression de Rublev s'effectue aux 
dépens du Norvégien Casper Ruud, 7e, et du Grec Stefanos Tsisipas, 8e, qui reculent tous deux d'une 
place. Le Kazakh Alexander Bublik s'est quant à lui emparé de la 17e position devant le Russe Karen 
Khachanov. Battu en finale à Madrid, le Canadien Félix Auger-Aliassime, en difficulté depuis un an, 

gagne de son côté 15 places et réintègre le Top 20, au 20e rang. 
 

WTA 
Iga Swiatek creuse l’écart 

La Polonaise Iga Swiatek, vainqueur du tournoi de tennis WTA 1000 de Madrid devant la 
Bélarusse Aryna Sabalenka, accroît encore son avance sur cette dernière en tête du classe-

ment mondial publié hier. Après cette finale très disputée, remportée samedi au bout du suspense en 
trois sets, Swiatek compte près de 3.500 points d'avance sur Sabalenka, qui était tenante du titre à 
Madrid et perd donc du terrain. En attendant le début d'un autre WTA 1000 à Rome cette semaine, 

la joueuse bélarusse (7.498 pts) conserve de peu sa deuxième place devant l'Américaine Coco  
Gauff (7.313 pts). La Tunisienne Ons Jabeur, ex N°2 du classement mondial et qui a connu un 

début de saison difficile, a repris un peu de confiance en Espagne en atteignant les quarts et se sta-
bilise au 9e rang. L'Américaine Madison Keys, qui a battu la Tunisienne avant de s'incliner en demi-
finale face à Swiatek, fait pour sa part un bond de quatre places (16e). Dans le Top 10, le principal 

changement est le recul de la Grecque Maria Sakkari (8e, -2), éliminée dès les 8es de finale à Madrid 
par la Brésilienne Beatriz Haddad Maia (13e, +1). La Tchèque Marketa Vondrousova,  

6e, et la Chinoise Qinwen Zheng, 7e, en profitent pour retrouver chacune le meilleur classement  
de leurs carrières respectives. 

La Fédération italienne 
de football, la Ligue ita-

lienne qui chapeaute la 
Serie A et les clubs de 
l’élite sont vent debout 
contre un projet du gou-
vernement italien qui veut 
créer une instance de sur-
veillance de leurs 
finances. 

A l’issue d’une réunion 
extraordinaire convoquée 
hier par la Lega Serie A, 
les vingt clubs du cham-
pionnat italien ont «unani-
mement exprimé leur 
opposition à la proposition 
de créer une agence gou-
vernementale pour la 
supervision économique et 
financière des clubs spor-
tifs professionnels». 

«Les clubs revendi-
quent l’autonomie du sys-
tème sportif par rapport au 
politique (...) et ont une 
fois de plus réitéré la 
nécessité d’aller vers une 
autonomie totale de la 
Lega Serie A au sein du 
système sportif», a indi-

qué la Ligue italienne dans 
un communiqué. Les res-
ponsables du foot italien 
rappellent qu’il existe déjà 
au sein de la Fédération 
italienne (FIGC) une ins-
tance, la Covisoc pour 
commission de surveillan-
ce des clubs de football 
professionnel, chargée de 
surveiller les comptes des 
clubs de Serie A. 

«Ce projet est irrespec-
tueux pour nos instances. 
Il devient soudain clair 
que la Covisoc ne serait 
plus indépendante» si le 
projet du gouvernement va 
jusqu’au bout, a prévenu 
le président de la FIGC, 
Gabriele Gravina. 

Le gouvernement ita-
lien veut mettre en place 
une agence pour la super-
vision économique et 
financière des clubs spor-
tifs professionnels, en 
visant en particulier le 
football et le basket-ball. 

Le ministre des Sports 
Andrea Abodi a justifié 

sur Rai Radio 1 la création 
de cette instance en rappe-
lant que «100 millions 
d’euros d’impôts et de 
cotisations n’ont pas été 
payés par les clubs des 1re, 
2e et 3e divisions rien que 
sur les 18-24 derniers 
mois». 

«On ne dit pas que la 
Covisoc n’est pas fiable. 
On dit qu’il y a toujours 
une marge de progres-
sion» en matière de 
contrôle des finances, a-t-
il ajouté. 

«Il n’y aura aucun 
impact sur l’attribution 
des licences pour les 
championnats, tout cela 
restera entre les mains de 
la FIGC», a insisté 
M. Abodi. Les instances 
du basket italien, 
Fédération italienne et 
Ligue professionnelle en 
tête, ont également fait 
part de leur opposition à 
ce projet qui, selon elles, 
«présente un risque pour 
(leur) autonomie».

ITALIE  
 

Les clubs s’opposent  
au projet du gouvernement 

pour surveiller leurs finances
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L
es dirigeants usmistes 
s’opposent catégorique-
ment à la décision de l’ins-
tance continentale de pro-
grammer la finale entre les 
Marocains de la RS 
Berkane et les Egyptiens 
du Zamalek SC, le 12 mai. 

On a appris que les avocats chargés 
par la Fédération algérienne de foot-
ball, dans cette affaire, devaient se 
rendre hier à Lausanne (Suisse), afin 
de déposer une nouvelle plainte au 
niveau du Tribunal arbitral du sport 
(TAS) dans laquelle, ils demandent 
le gel de la compétition jusqu’à ce 
que l’affaire soit traitée et que le 

TAS rende son verdict final.  Reste à 
savoir si cette demande va aboutir 
sachant que le TAS a déjà rejeté une 
première requête de la FAF à effet 
suspensif de la compétition. La déci-
sion a même été notifiée à l’instance 
dirigée par Walid Sadi, même si l’ar-
ticle 57-4 montre bien que le TAS 
peut prononcer un effet suspensif 
pour un recours. 

Dans le camp des Rouge et Noir, 
on se montre confiant car «la nou-
velle plainte est cette fois-ci liée à 
l’aspect sportif, tandis que celle de 
la FAF concernait les maillots, ce 
qui a amené le TAS à refuser de 
geler la compétition», a-t-on estimé. 

En tout cas, le représentant algé-
rien refuse d’abdiquer et laisser les 
responsables de l’instance africaine 
bafouer ses propres règlements sans 
réagir.  

Il avait déjà mis en avant un 
ensemble d’articles juridiques régis-
sant la compétition interclubs de la 
CAF. La plainte déposée par 
l’USMA et la FAF, contre le maillot 
de la RS Berkane lors du match aller 
de la demi-finale de la Coupe de la 
Confédération de la CAF, fait tom-
ber la circonstance impérieuse à 
l’équipe marocaine, conformément à 
l’article 16 du chapitre 11 du Code 
de la compétition. Cet article stipule 

que le retrait d’une équipe de la ren-
contre entraîne sa perte du match et 
son exclusion de la compétition. 
L’équipe de Berkane n’était pas 
confrontée à un cas de force majeure 
qui l’aurait empêchée de disputer 
cette premiere manche des demi-
finales, sachant que le club algérien 
lui avait proposé des maillots de 
rechange. L’article 2, alinéa 1 du 
règlement de la CAF oblige égale-

ment les membres de la CAF à res-
pecter les lois de l’International 
Football Association Board (IFAB),  
l’organe législatif chargé des lois sur 
le football, qui prévoit en son article 
4, chapitre 5, l’interdiction aux 
équipes de poser des images, des 
slogans ou des écrits sur les maillots 
des joueurs ayant une dimension 
politique claire.  

n Mehdi F.

AFFAIRE USM ALGER-RS BERKANE 
 

Les Usmistes demandent 
le gel de la compétition

FOOTBALL

PLUSIEURS GROSSES POINTURES CONVOITÉES 

Le Doyen veut retrouver sa dimension africaine 
Caracolant à la tête du classement du cham-

pionnat professionnel de Ligue 1 Mobilis 
avec une avance confortable sur ses poursuivants,  
le MC Alger, finaliste également de la Coupe 
d’Algérie, pourrait réaliser le doublé cette 
saison. De ce fait, le Doyen des clubs algériens 
est quasi certain de disputer une compétition 
continentale la saison prochaine et envisage de 
ne pas se contenter de faire de la figuration.  
Le président Hakim Hadj Redjem se projette 
dès maintenant sur la saison prochaine et mise 
sur la stabilité et le renforcement de l’effectif 
afin de donner de la dimension à son club.  
Le premier responsable des Vert et Rouge 
compte conserver les meilleurs éléments à 
l’image de l’entraîneur Amir Beaumelle et plu-
sieurs joueurs notamment le quatuor de la ligne 
offensive Belaïli (11 buts), Naïdji (11 buts), 
Bayazid (8 buts) et Merzougui (7 buts).  

Performants depuis l’entame de la saison, ces 
quatre attaquants figurent dans le top 10 des 
meilleurs baroudeurs  du championnat. En plus 
du maintien des cadres de l’équipe, la direction 
compte recruter d’autres joueurs de qualité. 
Selon Africa Foot United, Hadj Redjem convoite 
d’ores et déjà plusieurs internationaux évoluant 
actuellement dans le championnat d’Arabie 
saoudite. Il s’agit de Ryad Boudebouz, Haris 
Belkebla et de Sofiane Bendebka. Deux autres 
joueurs évoluant dans le championnat marocain 
en l’occurrence Zakaria Draoui (Olympique 
Casablanca) et Yousri Bouzouk (Raja  
Casablanca) seraient également sur la liste 
prévue pour la prochaine opération de recrute-
ment. Sous contrat jusqu’en 2025, Belaili  
(32 ans) aurait déjà eu une proposition de pro-
longation de son bail de la part de sa direction. 
Une réunion aurait eu lieu entre le joueur et le 

président du MCA pour déblayer le terrain. 
Déjà joueur le mieux payé du championnat, 
Belaïli devrait bénéficier d’une revalorisation 
salariale de l’ordre de 15% conditionnée à la 
conquête des titres majeurs à partir du prochain 
exercice. Un accent particulier est porté sur la 
Ligue des champions de la Confédération afri-
caine de football (CAF) à laquelle devrait, sauf 
catastrophe, participer le club algérois. Autrement 
dit, la direction du Doyen voudrait convoiter 
dès la saison prochaine le trophée de la plus 
prestigieuse compétition continentale des clubs 
et retrouver par la même occasion la dimension 
africaine qui était la sienne en 1976 lorsque les 
Aït Mouhoub, Zenir, Bachi, Betrouni, Bachta, 
Draoui (paix à son âme) et autres avaient offert 
à l’Algérie du football le premier titre africain 
des clubs. 

n M. F.  

Au moment où des sélections qualifiées au Championnat du 
monde 2025 de volley-ball seniors hommes intensifient leur 

préparation, l’équipe nationale se prépare au ralenti. Selon le 
président de la fédération, Mohamed Heuss, deux stages prévus en 
Pologne ont été annulés. «La raison est purement financière. La 
FAVB n’a pas encore eu l’enveloppe pour mettre le Six national 
dans un cadre idéal, dont les regroupements à l’étranger. En 
Pologne, l’équipe nationale de volley-ball devait non seulement se 
regrouper, mais aussi jouer des matches. Avec cette annulation, 
nous venons de perdre deux étapes importantes dans la préparation. 
Je rappelle que notre sélection nationale avait enregistré une nette 
amélioration après avoir effectué le dernier stage précompétitif en 
Pologne, avant de prendre part au Championnat d’Afrique au 
Caire. La Pologne est que l’on veuille où non une des meilleures 
nations du monde en volley-ball. Hélas, nous allons nous contenter 
de stages à Alger, en attendant que la situation s’améliore», a-t-il 
regretté. Pour trouver une solution, la FAVB a adressé des invitations 

à quatre équipes nationales pour prendre part à un tournoi international 
à Alger. «Nous avons invité la Tunisie, le Canada, l’Iran et le Vene-
zuela. En cas de réponse positive, nous programmerons le challenge 
international durant le mois de juin prochain. Les rencontres face à 
des sélections nationales vont nous permettre de gravir des marches 
dans le ranking mondial. C’est une option en prévision des qualifi-
cations pour les Jeux olympiques de 2028», a-t-il expliqué. Dépité 
par rapport au désintéressement des sponsors, Heuss a rappelé que 
la FAVB a fait le nécessaire juste après le dernier  Championnat 
d’Afrique. «Notre programme de préparation a été déposé durant 
le mois de septembre dernier. Nous avons même fixé nos objectifs, 
à savoir remporter les Coupes d’Afrique de 2028 chez les filles et 
les garçons. Malheureusement, nous attendons toujours un geste 
de la part d’entreprises qui ont mis le paquet dans le football et 
certains sports individuels, alors que le volley-ball et d’autres 
sports collectifs sont mis à l’écart.»    

n Adel K. 

L’USMA A DU MAL À DIGÉRER LES SANCTIONS DE LA CONFÉDÉRATION AFRICAINE DE 
FOOTBALL liées à son exclusion de la Coupe de la CAF (éliminé sans jouer les deux matches 

de la demi-finale contre la RS Berkane).  

 
TOURNOIS D’ACCESSION 

La FAHB annonce les dates 
En vue de boucler la saison 2023-2024 dans les 

délais annoncés, la Fédération de handball a 
dévoilé dans un communiqué officiel le calen-

drier des tournois d’accession pour les différents 
paliers. Pour le tournoi de la division nationale 

excellence (B), la FAHB a programmé les  
tournois les 16,17 et 18 mai 2024 à Alger.  
Les quatre clubs concernés sont le A. Ras  

El Oued, WO Rouiba, CHT Oran et HC Tichy. 
Les équipes classées en 1re et 2e position accéde-
ront en division supérieure. Le tournoi d’acces-
sion division nationale 1 messieurs se déroulera 
les 16,17 et 18 mai à Alger. Quatre équipes vont 
concurrencer pour les deux billets mis en jeu, à 

savoir le MCO, JSK, RC Arba et le A Sidi Okba.  
n A. K. 

HANDBALL
ÉQUIPE NATIONALE 

Deux stages à l’étranger annulés  
VOLLEY-BALL

CYCLISME
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Les cyclistes du MC Alger s’apprêtent à 
signer leur retour au Tour d’Algérie après 

une longue absence, en vue de la 24e édition 
prévue du 11 au 24 mai, avec au programme 
10 étapes sur une distance globale de 1.700 
km. 

La 24e édition du Tour d’Algérie-2024 a 
été répartie sur 10 étapes dont le coup d’envoi 
sera donné à Oran en passant  par les villes de 
Sidi-Bel-Abbès, de Mostaganem, de Ténès, 
de Chlef, de Blida, de Bouira, de Sétif, de 
Constantine, Skikda, Annaba, Guelma puis 
Annaba (Nord-Est). 

Le président du club sportif amateur 
(CSA) du MC Alger par intérim, Mohamed 
Khaldi, a estimé que le retour des cyclistes du 

Mouloudia au Tour d’Algérie constitue «une 
chose importante, un acquis, et une victoire» 
pour le club algérois. 

Le doyen des clubs algériens prend part à 
cette nouvelle édition du Tour d’Algérie 
cycliste avec 8 jeunes coureurs, avec l’objec-
tif «d’acquérir de l’expérience et avoir une 
vision pour le futur», selon le responsable du 
MCA. L’Algérie sera présente avec six clubs : 
Majd Guerrara (Ghardaïa), Amel El Maleh 
(Aïn Témouchent), El Kantara  (Biskra), le 
MC Alger et Team Madar-Pro, enregistré par 
l’UCI comme un club continental qui peut 
représenter les couleurs nationales dans les 
différentes compétitions internationales.  
Concernant la situation administrative et juri-

dique du CSA/MCA suite à l’annulation de 
l’assemblée générale élective (AGE) qui 
devait se dérouler en décembre 2023, Khaldi a 
assuré que «le calme est revenu à la maison du 
Mouloudia. L’équipe connaît une stabilité en 
matière de gestion, et même du côté des résul-
tats techniques qui se sont améliorés.» 

«L’actuel bureau dirigeant s’attelle à 
mettre l’ensemble des sections sur un pied 
d’égalité en matière de moyens, de prépara-
tion, finances, et même concernant les indem-
nités des athlètes», a enchaîné l’ancien athlète 
spécialiste du demi-fond. 

Enfin, Mohamed Khaldi a indiqué qu’il 
travaille sereinement pour «assainir la compo-
sante de l’assemblée générale dans le but de 

préparer l’AGE dans les meilleures condi-
tions, et pouvoir régulariser la situation admi-
nistrative et juridique du club, à qui nous sou-
haitons beaucoup de succès.» 

Pour rappel, Khaldi, cadre au sein de la 
société pétrolière Sonatrach, avait pris ses 
fonctions le 14 janvier dernier à la tête du 
CSA, après le retrait de confiance à l’ancien 
président Messaoud Tourqui. 

Mohamed Khaldi préside un bureau provi-
soire composé de six membres : Mohamed 
Belkhiri (vice-président), Boualem Kab, 
Mohamed Benguesmia, Nacer Bouiche, 
Brahim Boudiaf et Mohamed Yaden (repré-
sentant du ministère de la Jeunesses et des 
Sports).

TOUR D’ALGÉRIE-2024  
 

Retour du MC Alger après une longue absence 



L
’Institut militaire de docu-
mentation, d’évaluation et 
de prospective du ministère 
de la Défense nationale a 
organisé, aujourd’hui, hier, 
au Cercle national de 
l’Armée à Beni-Messous 
(1re Région militaire), un 

séminaire intitulé «L’Algérie, un par-
tenaire stratégique dans la coopéra-
tion africaine : opportunités et pers-
pectives de renforcement», précise la 
même source. La cérémonie d’ouver-
ture de ce séminaire a été présidée par 
le général-major Mohamed Salah 
Benbicha, Secrétaire général du 
MDN, en présence de commandants 
de Forces, de chefs de départements, 
de directeurs et de chefs de services 
centraux du MDN et de l’état-major 
de l’Armée nationale populaire 
(ANP), de secrétaires généraux de 
départements ministériels, de prési-
dents et de directeurs d’organismes 
nationaux et d’universités, du direc-
teur de l’Institut militaire de docu-
mentation, d’évaluation et de prospec-
tive, aux côtés d’experts, de spécia-
listes et de chercheurs universitaires, 
ainsi que des attachés militaires accré-
dités en Algérie.  

A l’entame de son allocution d’ou-
verture, le Secrétaire général du MDN 
a mis en avant «le rôle de l’Algérie à 
faire face aux défis actuels dans la 
perspective de concrétiser les aspira-

tions des peuples du continent en 
matière de développement, de prospé-
rité et de bien-être commun». Par la 
suite, un film documentaire intitulé 
«Le développement en Afrique, 
l’Algérie : un rôle actif et des perspec-
tives prometteuses», produit par la 
direction de l’information et de la 
communication de l’état-major de 
l’ANP a été projeté, suivi de plusieurs 
conférences présentées par des cher-
cheurs et des spécialistes ayant abordé 
des questions liées à la géopolitique 
de l’Afrique et leur influence sur la 

sécurité, la paix et le développement 
sur le continent, ainsi qu’aux défis 
majeurs auxquels sont confrontés les 
pays africains. Ces conférences ont 
également mis la lumière sur «les 
opportunités de coopération et 
d’échange entre les pays du continent, 
valorisant les efforts déployés par 
l’Algérie pour renforcer la paix et la 
stabilité et consolider la coopération 
africaine». Les travaux de ce séminai-
re ont été clos à l’issue d’un «riche 
débat entre les différents partici-
pants», conclut le communiqué.
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LE GÉNÉRAL-MAJOR MOHAMED SALAH BENBICHA, Secrétaire général du ministère de la Défense 
nationale (MDN), a présidé, hier, la cérémonie d’ouverture du séminaire intitulé «L’Algérie, un par-
tenaire stratégique dans la coopération africaine : opportunités et perspectives de renforcement», 
a indiqué un communiqué du MDN. 

Le ministre de la Justice, garde des 
Sceaux, Abderrachid Tabi a reçu, 

hier à Alger, l’inspecteur général de 
l’administration judiciaire et 
pénitentiaire du ministère de la 
Justice de la République islamique 
de Mauritanie, Adou Ould Babana, 
et les cinq magistrats inspecteurs 
l’accompagnant, indique un 
communiqué du ministère. La visite 
qu’effectue la délégation 
mauritanienne en Algérie du 5 au 
11 mai, s’inscrit dans le cadre de «l’approfondissement et du 
renforcement des relations de coopération dans le domaine 
judiciaire, en plus de s’enquérir de l’expérience algérienne en 
matière d’inspection et de réforme des institutions judiciaires»,  
a précisé la même source.  

Le ministre des Affaires religieuses et des Wakfs, Youcef 
Belmehdi a appelé, hier à Alger, les membres de la mis-

sion du hadj pour la saison 1445 de l’hégire (2024) à 
coopérer et à coordonner leurs efforts pour faire réussir la 
saison du hadj. Lors d’une rencontre avec les membres de 
la mission du hadj pour cette année, Belmehdi a indiqué 
que le travail de la mission «exige la conjugaison des 
efforts de tous, en vue de faire réussir cette saison», les 
exhortant à relever le défis afin de permettre aux hadjis 
d’accomplir leurs rites dans les meilleures conditions.  

«Toutes les procédures logistiques et matérielles pour 
une prise en charge optimale des hadjis ont été mises en 
place, notamment l’affectation de 8 tonnes de médica-
ments», a-t-il précisé, ajoutant que d’autres rencontres 
auront lieu à Médine et à La Mecque. De son côté, le 
ministre de la Santé, Abdelhak Saïhi a appelé les membres 
de la mission algérienne à assurer une prise en charge 
médicale et psychologique optimale au profit des hadjis, et 

à faire preuve d’un sens élevé de responsabilité pendant 
l’exécution des missions qui leur sont assignées. Pour sa 
part, le directeur général de l’Office national du pèlerinage 
et de la omra (ONPO), Salah Bouterfa, a invité tout un cha-
cun à «ne ménager aucun effort pour servir les hadjis afin 
de garantir un hadj sécurisé et confortable pour tous». 

ALGÉRIE-MAURITANIE 
 

Renforcer les relations  
dans le domaine judiciaire

SÉMINAIRE SUR LA COOPÉRATION AFRICAINE 
   

Les efforts  
de l’Algérie relevés

Le secrétaire général de l’Union 
nationale des paysans algériens 

(UNPA), Abdellatif  Dilmi, a insisté 
hier à Batna sur l’importance du 
recensement général de l’agriculture 
(RGA) 2024 pour la constitution 
d’une base de données précise sur le 
secteur de l’agriculture à l’échelle 
nationale. Présidant à l’auditorium de 
l’université Batna-1 une journée 
régionale de sensibilisation des 
wilayas de l’Est et du Sud-Est du pays 
sur le RGA prévu du 19 mai au 17 
juillet 2024,  Dilmi a insisté «sur la 
nécessité de faciliter l’accès à l’infor-
mation exacte aux agents chargés de 
cette opération». Ce recensement, a-t-
il dit, est «un des modes de rationali-
sation de la production nationale et de 
définition des besoins exacts pour 
l’importation de produits de large 

consommation, l’amélioration de l’ac-
tivité agricole et la consolidation de 
l’économie par la mobilisation des 
moyens nécessaires». Le responsable 
de l’UNPA a invité agriculteurs, pro-

ducteurs, éleveurs et maquignons à 
contribuer au succès de ce recense-
ment, relevant que cette rencontre 
régionale est la troisième du genre 
après celles tenues à Boumerdès pour 
les wilayas du Centre et à Sidi Bel-
Abbès pour celles de l’Ouest et du 
Sud-Ouest du pays. La directrice cen-
trale au ministère de l’Agriculture et 
du Développement rural, chargée du 
développement et la valorisation des 
productions agricoles, Hanane 
Labiod, a mis l’accent sur l’importan-
ce majeure accordée par les pouvoirs 
publics pour cette opération pério-
dique qui constitue un outil fonda-
mental pour la définition de pro-
grammes efficaces de développement 
agricoles adaptés aux besoins et aspi-
rations des citoyens et à leur satisfac-
tion.

RECENSEMENT GÉNÉRAL DE L’AGRICULTURE 
 

Le SG de l’UNPA invite les agriculteurs à coopérer  
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RÈGLEMENT INTÉRIEUR DU CONSEIL 
DE LA NATION 
 

La commission des affaires 
juridiques examine  
l’avant-projet d’amendement 

La commission des 
affaires juridiques, 

administratives, des 
droits de l’homme, de 
l’organisation locale, 
de l’aménagement du 
territoire et du 
découpage territorial 
au Conseil de la 
nation a procédé, hier, 
à l’examen de 
l’avant- projet 
d’amendement du 
règlement intérieur du 

Conseil, a indiqué un communiqué de cette institution. La 
commission a tenu une réunion de ses membres au siège du Conseil 
sous la présidence de Mohamed Laïd Ballaa, président de la 
commission, en présence du vice-président du Conseil de la nation 
chargé des affaires législatives et de la relation avec le gouvernement 
et l’Assemblée populaire nationale, Ahmed Fouad Kherchi, pour 
procéder à «l’examen de l’avant-projet d’amendement du règlement 
intérieur du Conseil de la nation», précise le communiqué. Le projet 
a été soumis à la commission par le président du Conseil de la 
nation, Salah Goudjil, «pour examen et élaboration du rapport 
préliminaire, conformément aux dispositions de l’article 139 du 
règlement intérieur en vigueur».

LARBI CHAABOUNI 
 

Un absent toujours présent 
 

Il y a deux ans nous quittait notre 
collègue et ami Larbi Chaabouni.  

On se souvient toujours de celui 
qui a fait l’essentiel de sa carrière à 
«Révolution Africaine» avant de 
rester, même après sa retraite, 
fidèle à Horizons. Il scrutait, dès 
son arrivée au bureau, les nouvelles 
du monde comme s’il s’apprêtait à 
prendre son pouls. Il avait parcouru 
le pays profond, réalisé des 
reportages à l’étranger, notamment 
en RDA, en Côte d’Ivoire et au 
Mozambique, mais il avait fini par 
se faire une conviction. À l’ère de 
la mondialisation, il ne faut jamais 

négliger les effets de ces mutations accélérées sur le destin 
national. On n’entendra plus Larbi, le fils de Souk Ahras, parler 
de sa passion pour une presse de service public non inféodée aux 
intérêts extérieurs et mercantiles, ni le voir prêter une oreille 
attentive aux plus jeunes pour qui il n’était jamais avare de 
conseils et d’encouragements. En près de cinquante ans 
d’existence, Horizons a fini par devenir comme une sorte de 
famille. Celle-ci finit toujours par se rappeler des absents qui ont 
laissé, en partant, un vide et des regrets chez les vivants. 

n H. Rachid

HADJ 2024  
 

Belmehdi appelle les membres de la mission 
algérienne à coordonner leurs efforts
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